
Nouvelles du j our
La situation s'aggrave peur Io gouver-

nement allemand.
La déception éprouvée par la Belgique.

Le gouvernement allemand a capitulé de-
vant les syndicats. 11 a accepté leurs condi-
tions, telles gue nous les avons publiées hier.
Les ministres se sont engagés ù obtenir
l'adhésion des groupes politiques qu 'ils re-
présentent. Lo ministère entier démission-
nera, et la conslitution du nouveau cabinet
se fera aveo la « -collaboration » des syndi-
cats, qui agréeront ou refuseront les candi-
dats ans. portïieuiUes.

Voilà à quel prix le -cabinet a pu rentrer
ù Berlin. Il sentait , d'ailleurs, qu 'en restant
à Stuttgart il s'annihilait. Le .gouvernement
Bauer a accepté les conditions des syndicats
comme il a souscrit au trailé dc Versailles :
avec l'arrière-pensée d'en tenir le moins pos-
sible. 11 donnera aus soviets des satisfactions
de parade, comme la -levée de l'état de siège,
qui vient d'élre annoncée, J'arreslalion de.,
généraux, séditieux (cclle de Lût.witz est
faite), la démission de Nosike, des poursuites
et des révocations dc réactionnaires, et il lâ-
chera d'éluder les engagements de fond dont
l'accomplissement ferait tomber l'Allemagne
sous La coupe des communistes. Mais ceux-
ci se laisseront-ils «jouer ?

En attendant , quoique les syndicats aient,
de leur côté, décommandé la grève .générale,
le travail n'a pas encore repris ct les trou-
bles continuent.

A Berlin, les ouvriers rouges fonl lâchasse
aux soldais; -on «ile une sec-ne sauvage où
do -jeunes volontaires ont .été massacrés,
«ap«_ «ès quai la troupe \ei\uë à la rescousse
a pris la place d'assaut -et a passé par les
armes vingt-qualre des assassins.

Les communistes sont maitres de la
Prusse rhénane ct de la Westphalie. Le
bourgmestre d'Essen s'est rendu à Berlin
par la voie dés airs pour conjurer lc gou-
vernement de ne plus envoyer de troupes
dans le pays minier, mieux valant, selon lui ,
laisser les rouges au pouvoir que dc mettre
la province à icu et ù sang.

En Silésie, la marée rouge moule ; Bres-
lau s'attend d'une heure à l'autre à être sub-
mergé ; les troupes ont abandonné la ville
pour ne pas 1 exposer aux dévastations.

Les Alliés «nt fait savoir qu'ils coupe-
raient les vivres à unc Allemagne commu-
niste. Lc Temps prêche en faveur d'une in-
tervention militaire ; mais les Débals pro-
testent. Dieu nous garde, disent-ils, dc jouer
le rôle d'anges gardions du gouvernement
Ebcrt ; ce serait le sûr moyen dc lui rendre
impossible dc se «maintenir.

» »
Aujourd'hui, mardi, sera portée, Sevanï îes

représentants des Alliés à Paris la question
de l'accord hollando-belgc en revision des
traités de 1839.

Au parlement belge et dans l'opinion, les
ternies du projet d'accord ont été àprement
discutés pendant ces dernières semaines.

Les ministres se sont réunis, hier soîr,
lundi, pour prendre une décision ail sujet
de la signature du Iraile. Après une longue
délibération , le Conseil a décidé de donner
mandat aux délégués belges ù Paris dc se
déclarer d'accord sur le projet. Cest à l'una-
nimité moins deux voix qu'ils ont décidé
la ratification. M. Renkin, ministre de l'In-
térieur (catholique), et iM. Désirée, ministre
des sciences et des arts (socialiste), ont re-
fusé d'approuver Je projet.

La Belgique,' mécontente en somme des
conditions peu avantageuses auxquelles scs
négociateurs ont dû se résigner, -a eu encore
l'étonncment douloureux d'apprendre que les
AlUés RC soutenaient plus ses thèses princi-
pales. Lorsque, il y a quelques jours, une
haute personnalité belge fit au maréchal
Foch l'observation que le Limbourg hollan-
dais, qui s'enfonce comme un coin entre la
Prusse rhénane ct la Belgique , était un
obstacle ù la défense nationale ct qu 'elle de-
mandait au grand stratège comment l'année
belge attaquerait arec possibilité dc succès
l'armée allemande , Foch lui répondit : « Vous
attaquerez sur le Bhin. » Cette réponse signi-
fiait que le maréchal Foch n 'avait cure de
la difficulté «créée par le Limbourg hollan-
dais et qu 'il invitait l'année beige à se con-

fondre avec l'armée française pour -gaxdet
la «fronliaïre du Rhin. Il est en effet difficile
que la Belgique obtienne que le Limbourg
hollandais lui soit cédé. Du moins, elle pou-
vait souhaiter qu 'on obligeât la Hollamle à
Je fortifier efficaceajent. Mais elle espérait
que, dans la question des bouches de l'Es-
caut , elle aurait amplement gain de cause
dans les «conseils des Alliés, c'est-à-dire que
les «marines de l'Entente pourraient éven-
tuellement porter secours au «port fortifié
d'Anvers, ou lieu de laisser Anvera embou-
teillé, comme cela s'est passé durant la der-
nière guerre, parce que la Hollande ne per-
mettrait pas à la flotte britannique de tra-
verser les eaux neutres des bouches de l'Es-
caut pour secourir la place qui servait de
refuge à l'année belge. Il semblait que l'An-
gleterre voyait, cello fois-ci, ses intérêts con-
fondus aveo ceux de la Belgique pour obtenir
que l'embouchure de l'Escaut ne fût plu»
comprise parmi les eaux neutres.

C'était bien d'abord l'avis de l'Angleterre r
mais elle a changé son opinion , non pas
parce que sa sympathie pour la Belgique
faiblissait , mais parce que l'expérience dc
la dcmiere guerre lui avait prouvé que les
grandes villes, même bien fortifiées, comme
Anvers et Varsovie, sont très exposées à être
prises. Les places fortes capables d'offrir
unc résistance victorieuse sont plutôt petites,
ainsi que l'a prouvé'l'exemple de Verdun.

De plus, les faits de 1914 ont aussi montré
que la"Belgique "peiit «Hre difiicilemcnl se-
courue par l'Angleterre contre une agression
allemande ct que décidément l'avenir d'An-
vers, au point de vue de l'Entente, ne valait
plus la «peine qu'on demandât ù la Hollande
de permettre le passage des navires de guerre
dans les eaux hollandaises des bouches de
l'Escaut. Enfin, les Anglais trouvent même
leur avantage ù cc que ces eaux restent neu-
tres, puisque, si l'Allemagne s'emparait
d'Anvers, elle ne pourrait pas faire du port
d'Anvers unc base navale pour scs sous-
marins, â cause même de la neutralité des
eaux hollandaises. Ces raisons ont été fina-
lement déterminantes aux yeux dc l'Elat-
¦ma-jor anglais, et le Times les a traduites en
un article qui a «provoqué une grande stu-
péfaction à Bruxelles. Mais elles ont paru
très convaincantes à la France, qui , malgré
toule sa sympathie pour la Belgique, a dé-
cidé dc sc ranger du côlé de la diplomatie
anglaise. Les espoirs qu'avait depuis si long-
temps la Belgique au sujet de l'Escaut doi-
vent donc être sacrifiés par elle au point
de vue supérieur des intérêts de l'Enlc-nte.

•• » .
¦

Iii bataille parlementaire autour du Traité
de Versailles, au Sénat américain, a donc
encore une fois abouti à un vole nég.atif. Le
19 novembre, les républicains, adversaires
du trailé, avaient empêché qu'il «ne fût rati-
fié tel quel , pomme le .'proposait M. Wilson.
Quatre mois se sont passés cn négociations
et en débats ; les républicains ont réussi à
faire adopter les plus importantes des ré-
serves auxquelles ils entendaient subordon -
ner leur adhésion au traité. Mais, au mo-
ment du vole d'ensemble sur le traité ainsi
amendé, les- démocrates ont- repris l'avan-
tage el n'ont pas permis que lc traité ralliât
la majorité des deux tiers requise pour
l'adoption.

L'affaire fait retour au président Wilson,
qui devra voir s'il Veut persister dans son
exigence tle faire ratifier le traité tel quel
ou s'il veut entrer dans la voie des accom-
modements.

En attendant , les Etats-Unis demeuren]
cn elat dc guerre avec l'Allemagne, tandis
que les autres alliés ont fait la paix avec
l'ennornié d'hier. On sait qu'une proposition
de paix séparée, présentée au Sénat «anu'ri-
cain. n échoué.

Nouvelles diverses
' L a  «rcilic lies Belges a quille Bruxelles; hier

lundi , se rendant il Fontainebleau, pour prendre
quelques jours île repos". •

—• Le président d» la RcpiiKiqiic française

et Mm« Deschanel ont donne, -.hier anus, une ré
ception en l'honneur des ,'aveugle» de guerre
parmi lesquels se troùva*-t'"le général Maunoury

— On parle de ia. -ptpai&ine arr'rcéc à Paris
du roi de Suide.

— La grève des postier». «té.'égraphi«tes et lé-
lépIionKies portugais esl terminée.

— La grève généraie a f i é  proclamée cr
Alsace, A Strasbourg el à CohnariAf^

— Le jou mai Officiel à Madrid 'a'Mtonee la
création d'un .timbre deeposte pour ]«es ser-
vices aériens cn Espagne, ç

Le mouvement social
en Angleterre

Loudres, 13 mart.
Vue ilcciraion da; îa plus haute importance pour

ïc dévcloppeaicnt futur dtî mouvement social cn
Angleterre vient d'été prise par Je congrès .spé-
cial des Tradc-Unions (syndicats ouvriers) qui
s'est réuni -j  Londres les 9 ct 10 mars.

Les lecteurs dee Ja Liberté se rappelleront qïïc,
"usinée «passée, les mineurs anglais avaient mené
une campagne vigoureuse en «faveur de la nalio-
nalésation, c'est-à-dire de l'acquivition par 'l'Etat
des mines de charbon de la Gcande-Bretasie. Le
gouvernement, sons la pres_ :on de cette campa-
gne es pour calmer le mopàe. ouiricr, qui aiors
se trouvait dans lin état de Xcclc ébullition, aveaf-l
«fini par convoques* une commission d'experts «qui
fût chargée d'«Stud_£T la «cpjestion de _a nationali-
sation ; «mai. il no donnait cependant pas ia ga-
rantie de -faire siennes' _a\4ccis-on dc celte com-
mission. Quolques ScinakJejP'cus tard , ia «majorité
de .ladite commission se 'pwnonça en faveur dc
la nationalisation, toiit ' eni recommandant îinc
augmentation de «a «pnyeédes intncure. Lc gou-
vernement, avilit immédiatement donné suite i
«celle seconde proposition, -l'ar «contre, se fon-
danl sur l'opinion «puià-âtifi __ a refusé , jusqu'à '•"•¦-lion ant-chréticnne fait pariée du programme
ce jcur , do proci-dcr ù î-.i «nftuonahsalion des mi-
nes. Devant «ce refus, le .congnis des -Tradc-
Unions, qui «s'était réuni" eii septembre 1019, à
Glasgow; avail décidé de •r&nvOquei' poter le dé-
but de 1920 «un congrès spécial représentant toiis
les principaux syndicat- ouvriers du Royaume-
Uni en vue de fiscr un programme d'action pour
forcer de gouvernement à accepter le rapport de
Sa majorité dc 2a comnii-asion d'experts susmen-
tionnée et à nationaliser les mines.

U est probahic que. K: CO programme d'action
avait' été arrêté cn 1919. il se seraH résumé dans
les deux «mots : grève généca-e ! Heureusement
que. depuis, les esprils se revint calmés, comme Te
prouve la décision du ccncigr«ès spécial qoi*a eu
iieu lss 9 et. 10 mars. L'alternative posée élail îa
suivante ou «bien, action «U» Txade-XJ-nknts sons
forme d'une grève générale, ou aclion politique
sous .forme d'une intense -propagande cn vue des
prochaines «élections généraîcs.

Par une «mcyorité écrasante, le congrès s'est
prononcé en faveur de la secontîe proposdlion , à
savoir l'action poSstique. En d'autres termes. Ici
avocals -&e-d'action -directe. qiri voulaient con-
tr.ii_ndrc te gouvernement ci nafmna'isor les mi-
nes en déclarant une grève générale qui, mathé.
nraUqueinenl, aurai! fait de l'Angleterre la proie
de i'a révolution rt de la guerre civile, ont subi
une dél'e.cle écrasante. Il est réjouissant de consta-
ter que àes éléments modôrés ft'ont emporté. Ce
fait «'a d'aii'.curs pas été iine surprise "pour ceux
qui ont rsirhii dc près 3c mouvement ouvrier ré-
cent en Angleterre. D'im côté, il ne faut j*o«
oublier que De Labour Party compte parmi ses
chois «des «hommes très capables et modérés «ici!
que MM. J .-II. Thoma!* cl Gyms. (Si je ne fais
enreur. le second «est un catholique pratiquant ,
dc -même que IM. O'Gradv. 3e membre du «Par-
Soment appartenant au Labour Party qui ré-
cemment avait été délégué par ile -gouvernement
ti CopcnHiagûc cn vue de pourparlers avec le
délégué boî.chévàslo Lâlyinoff). D'autre part, iî
«c-?! incontestable que ce parti a pu enregistrer
récemment ïïn très fort progrès. Au cours des
tuut-breuscs réélections «pour «la Chambre dts
communes qui ont eu dieu en 1-919 ct 1920. Ja
majorilé actuelle a dû «lui céder dilifércnts siè-
gàw. rf bien qu'on par.'.c déjà couramment d'un
« Labour «Sovornment », qui sorait formé lors
des prochaine* élections {tén&aics. Ce mouve-
ment -victorieux a cependant subi récemment ïîn
ar.-èt temporaire; les candidats du Labour Party
ont été battu, aux trois dcTnîcircs élections par-
tielles. C'est un fait d'autant plus significatif q*û«.
ces ciccti'oocs ont cu lieu dans des «districts essen-
tiellement industriels rt que 3e Labour Party
avait donné cwiiiii. mot d'ordre 'la raationali-
.«abion des imines. tac.-..  que' 3«es candidats vic-
lorhùx avaient précisément iîénoncé et rrnu-
luillu ù «fond c? pninci«pe. H y a «4 «une peenve
qïïc J'cpinion publique et encore loin d'élri
cn favew de ia na'ionali-'a^son. -El. comme ee
n 'est pas par des grèves qu'on • réussira à. la
convertie — «l'atlilude du piiKc pendant les der-
nières grèves n'a laissé -aucun diyule à ce sujet
—. .le. chefs onvriers ont été sages en décidant
que la propagande rt plus tarde Uo bulletin K'.c
vote seraient «es moyens avec «IcsqïïcU «ils «arri-
veraient à leur bul . Uc-clc ;\ voir qïïel sera le
«uecîs Ile celle tiarliqîîe,. ._£_.-!.£,¦_.&,_ , * i ff.

La situation en Turquie

Grecs «t Arméniens - , _ ; _

Conslanlinople, 10 mars.
La esstuation en Turquie continue à être irou-

bK'c. Sou* l'empire dc l'action «des forces natio-
nalistes d'AnatC'kie, la vie puhliqne s'est de beau-
coup r«e!â.chée. L« crime _ et Ses asseascsinats sont
à l'ordre Ai joux. Le brigandage rt ie banditisme
sévissent dans «toutes les provinces. Dans les
villes, ics conditions de vie ne sont «pas mciSeu-
re». l_a fréquence des «crimes, à Con_*_a&inople,
rend _a circulation périlleuse _lsos Jes grandes
artères de la viile. Apres Je rouvre-feu, chacun
se cloître chez soi pour attendre ?e jour ei va-
qutc à ses affaires. Les a«ct«es dc banditisme son!
spécialement x-OR-ilneuï aux enrârraw de la capi-
tale. Des «ri'Jages de la banucue sont razziés sans
qu'aucune autorité inter»*i«înne. Parfois, c'ost
l'autorité même qui sévit contre Scs population*
chrétiennes. «Ainsi, dernièrement , ù Buglias-Keuy,
à une disni-heiirc dc la viKc, «îles émigrés grec;
rentrant d'un long exil furent accueillis par fcs
autorités turques à coups do feu. -Les baliitairls
turcs qui avaient supplanté Jes Grecs déportées
accoururent à la rescousse. Sa les Anglais n'a-
vaient pas fait demander du renfort à un poite
i_i__ita_re hellénique avancé, le nombre de vic-
times innocentes aurait été consdératrle. Cinq
Grecs ont «été tués o* uoe quinzaine ont été
blessé-.

L'événement doit être signa_c, en raison du
voisinage immédiat de la «capitale. La plupart
des vksimes des actes dc brigandage, d«?s crimes
cl des «meurtres, sont des Grecs, sinon des Ar-
méniens. De celte constatation, il ressort claire-
ment que tous ces crimes son! -at.rjbuablcs s une
bande ipii a pour mission l'anéantissement d«is
populations chrétiennes. Ko-it, ajouterons que

po'.itiapie du comité Union et Proyès. l_ti effet,
si cc comité a «tisjiara officicllcnicnt, ton in-
fhi«cnce néf*ste n'en continue pas mcâns à se wa-
nif-ster sous des formes multiples.

'Les organisation, nationalistes «qui dominent
toute l'Anatolie sont «mc émanation unioniste.
La Cliambre ottomane récemment «ue est com-
posée au grand complet de dépulés unionist'es,
nommés plutôt «que choisis par des citoyens ne
disposant «que d'une «liberté de vote illusoire. La
plupart des d«_putés ort appartenu à «la Cliambre
pcécixlente ct or_t plus «ou moins tlirecleilient f ris
past aux massacres ct déportations des chré-
tiens de l'empire.

Ii n'y it pas un député non-musulman à la
Chambre. Lcs sénateurs, en Turquie, sont nom-
més à vie par ie sultan. 'Dans Jes milieux com-
pétents, il csi «question de la démission collective
des sénateurs «grecs rt arméniens. Par Scur abs-
tention aux élections, pae in démission oo«_lectivc
projetée et par certaines autres manifestations,
les cltrétiens de Turquie se détachent dt* plus en
plus dû gouvernement ottoman , qu'à!» considè-
rent comme étranger, ct de la juridiction duquel
î£s doivent, -tôt ou tard , être détachés. C'est ainsi
cpie le 'patriarcat O-cuméniquc procède à des no-
minations el exécute dos décisions sans se réfé-
rer au pouvoir central. Il en résulta une situa-
tion équivoque el des relations troublées entre le
pouvoir religieux et le pouvoir oviî . De fait, cos
relations onl cessé offieieJîemei;.' depuis quel-
que six «niocs. Toutes îes îoàs que tes pai_iarca_s
grec ou arménien ont une réclamation à faire,
il-i communiquent avec !a Sublime-Perte paT
l'ir-icrméiliaire des hauts commissariats de l'En-
tente à . Constantinople.

ï.e rapprochement entre Grecs et Arménien?
est. depuis longtemps un fait ac-compUL. Dès le
lendemain de l'armistice,, des démarches avaient
été tentées dans cotle voie. Elles onl été couron-
nées dc su«?cc*s. IyCs souffrances suhies en com-
mun ont scellé «e pacte d'amitié entre îes deux
peuples frères. 11 nous a été donné d'assister à
plusieurs cérémonies ToHff«.înc5«, au cours dos-
goeiBes des prêtres des deux cuiles ont pris f o f -
«et offiené.

A . .occasion «le ia reconnaissance dc l'indé-
pendance de l'Arménie par rie «Conseil suprême
raà__é. Jes Grecs de Turquie se sont joints aux ma-
nifestations patriotiques des Arméniens. La
presse grecque a publié de*, articles très sympa-
thiques il la cauesc arménienne et «elle a jncsist_
sur la néc«cssité d'unir ù la .République d'Erivan
l'Arménie twquc rt la Gllicie, l'anciai royavune
a-rméiiien fondé au commencement du J-H™ siè-
ci.e, par Lcoo de Lusignan. Le han! commissaire
hcTIéniquc à Cons!antinop.e o fait une visite dc
félicitalioliï au «patriarche arménien.

Le Ta|ïr*roc/wmenet gra-co-arménien est un si-
gne heureux des temps nouveaux. 11 est ipressique
certain qu'un traité d'alliance sera conclu entre
fa Grèce ct la République d'Arménie. Les deux
nationalités «ent des ennemis communs il .tenir
cn respect. La rcglcmenUiiiion de la queslion du
Pont, qci a .failli un moment prendre une tour-
nure inqtùétanlc ct compromet lie les bons rap-
ports gréco-arméniens, a.fait disparaître tout cc
qui pouvail cOEStituor un oostacfe à une alliance
offensive et défensive entre les deux L'itaLs. C'est
îa mieslion qui prértcoupo iea milieux compé-

tents «les deux nations. Les chefs respectifs de
caScs-ci, SBL Vénizélos «et Boghos Nou«bar, ont
su préparer cette a_lia__ce enlre ies deu* peupla
opprimés et méconnus de J '«Oient chra_ *'en. Es-
pérons voir leur projrt Uent-Ji réalisé,

K. A". '
— m .

lts événements d'Allemagne
. *; . La sitaation à Berlin * 1"î'€ rj !

Berlin, '22 mars.
(Wol/f .)  — 'Après s'être snis d'accord avec

les autorités compétentes sur la cessation de la
grève, les chefs des syndicats ont porté cetle
décision à la connaissance des réunions ou-
vrières. Mais les organisations, composées en
majeure partie d'ouvriers indépendants, ont re-
poussé la convention intervenue et décidé de
continuer la grève. Aussi, celle-ci se poursuit-
elle aujourd'hui.

Berlin, 22 mars.
(Wolff.) — Le mouvement de grève géné-

rale diminue peu à peu. La plupart des fonc-
tionnaires et «employés de la ville se sont rendus
à leur travail. La circulation ._st maintenue
tant bien que mal sur les lignes de la banlieue.
11 semble qu'une aitmosplièrc d'oppression régne
à Berlin , comme à rapproche d'une catastrophe
imminente. Dans l'après-midi de dimanebe, la
ville a été survolée par des aviateurs qui ont
lancé des manifestes.

Berlin, 2» mart.
(Wol f f . )  — L-s députés restés provisoirement

à Stuttgart ainsi que les membres de la chan-
cellerie de l'Empire sont arrives dimanche ù
lierlin, vers midi. Le président Ebert , Noske ct
l-.es autres an;mbrcs du gouvernement de l'Em-
pire sont arrivés à leur tour peu après par train
sjiédaj.

Berlin, 22 mars.
(Wolff .)  — A Xeu-Kûln, lundi, unc nouvel!;

tentative a étô faite «en vue de l'ëlablissema-nt
d'une république «des soviets. A certains endroits,
les murs étaient couverts de ttonsbreuscs atfî-
ches invitant Ja population- prolétarienne à cons-
tituer une république des sovkls. Un certain
nombre de manifestis <_ein8_ic_e l'union avoc la
Russie des soviets, cn vue de l'établissement
d'une dictature; d'autres libelles portent l'ins-
cription suivante : « A bas Jes officiers. > Enfin,
on y «reprochî aux indépendants leur attitude
loche.

Les plans bolchévistes
en Prusse rhénane

l-ranojort, 22 mars.
( W o l f f . )  — Un correspondent ôe _a Ithri-

nitcke Zciltwg, envoyé dsns les drsta'ots indus-
triels, vient d'adresser à son journal, d'après ks
observations qu 'il a pu faire personncellement .
un compte Tcmlu dans '.«equci i'.- dit «notamment :
Ii est inexact que la lïelalure des soviets est ou
va être proclamée dacs îes districts industriels.

Dimanche ont <u licu . à Duisbourg, de graves
cotisions, mais ce mouvement n'était pas dirigé
contre ie gouvernement d'empi-re oi contre h>
consl-tution. Uoe grande partie de ia popula-
tion noureerit unc «haine violente â l'égard des
Iroupes île ia Reichswehr. Les ouvrier^' ont dé-
claré, avec énregie, qu'iis livreraient leurs 3T-

m'es aux Anjriais piutot que de se laisser d«êsar-
mar pai les troupes de la Reschswcbr. On croit
à l'exis*cTa«* d'un plan qoV consistera:* îi îanc
corner les djslricts industriels par la R«e«ehs-
vaclir pour procéder ensuite à une attaque con-
centrique. A ce sujet , les sotdats de Varméc
Touge n'ont pas caché au corre-pondant de la
Rheinische Zeitung que, en cas d'exécution d'un
semblable projet , il s_rait difficile de conjurer
une catastrophe. On dit qae des individus dou-
teux seraient déterminés à dynamiter les fabri-
ques ct à inonder Jes puils de mine.

L'Entente et l'Allemagne ""̂
, La Haye , 22 '-mars.

(Gazelle de PrancforL) — La conférence des
ambassadeurs à Paris s'est oocùpée, h««, des
démarclies d'Ebcrt. président de la République
allomandî, au sujet des modifications éventuel-
les à apporter aux conditions de paix. Les re-
présentants «dc la Grande-Bretagne et de l'Italie
ont exprimé le désir, que, «ensuite «des tnonblîs
communistes qui sévissent «sn Allemagne, un
délai lui soit accordé. Les Français ont «de-
mandé l'exécution intégrale du traité, sans aucun
changement. I_e débal fut assez vif. Aucunce -dé-
cision n'a été prise. Il est probable que celte
question figurera à nouveau" à l'ordre du jour
de la conférence de merwedi. M. Milleraad et
Foch «ant demandé d<*s pleins pouvoirs autori-
sant les armées alliées à avancer en Allemagne
et à ooeupîr, si cela était wicessairo, le tOTriloirc
ide la Ruhr, afin que la France puisse recevoir
dû charbon. Cette proposition a rencontré une
vive opposition auprès des Américains, -des
Anglais «et «des Italiens.

Le régime bolchéviste
•Un décret dû gouvernement des Soviets russes

proclame que l'aciivité des communautés èsiaé-
liles at nuisible ii l'éducation comannilisle dii



prolétariat russe, et ordonne îa fermeture de
toutes les oonuniïnaulés i.*raélites situées sur te
territoire ides Soviets.

Le périodique officiel do commissariat du
travail des Soviets publie les résultats de l'en-
quête sur la composition du parti bolchéviste de
Pétrograd. Plus de la moitié des _n_mbres niu
parti (ô8 % )  sont âgés de moins, «de 31 ans
Jl y a 7rl '/.. de Russes, 11 % de Lettons, 6 % di
Polonais, 4 % d Estoniens, 4 '/._ de Lituaniens
et 3 °/a de Juifs. ,

Victoire polonaise
Varsovie, 22 mars.

(Ilavas.) — Communiqué dc .'étal-major po-
lonais du front île Lituanie-Kuthénie blanche :

Las fortes attaquas que les troupes rouges me-
naient depuis quelques jours dans la Poîésie se
sont terminées par une . victoire complète de
notre part. Nous avons re-jeté. _«ss bakhévistes
de la Bérésina, faisant 500 prisonniers e! pre-
nant 24 mitrailleuses. Nous avons également
repoussé les fortes attaques près de Erzerzice,
faisant 124 prisonniers et prenant huit mitraC-
ieûtes, Aii norii de Wjgla, l'ennemi a Aita«qué,
après une forte préparation, avec- se?', divisions
dfofanterk. Nous C'avons Tcporussé par une
contre<ittaqiïe. Aii suil-est d'Usyca, l'ennemi Q
attaqoé. t! a été également repoussé. «On con-
sidère qiie l'ofifensive abolobév-iste annoïKée est
drieclanchi-c

Les appointements
des députés fiançais

Pairs, 23 mars.
(Haoas.) — La commission de comptabilité,

réunie sous la présidence de M. Kart d'Elthe-
pare pour «examiner lia proposition de loi eur un
relèvement de l'indemnité paxtanentaire , s'est
ralliée au testé transactionnel , qu'clte a adopté.
Ce texte est ainsi conçu :
.,. « En plus dè l'indemnité parSementaire, E «est
àjilqué à partir du .1" mars 1920. à chaque sé-
nateur- et député, une indemnité spéciale et
inensuoJk de 1000 .francs , pour frais de loge-
ment , correspondance, etc., dans l'exercice du
mandat légisiatif. »

L'assassinat dn maire de Cork
Londres, 21 mars.

Une très vive émotion a élé causée en Irlande
à «la nouvelle de l'assassinat de M. Thomas ila;
Cii-tain, moire de Cork, hier .matin.

iM. iMac Curtain était un sam-fein convaincu ;
il avail pris part à la rébellion de 1910 et avait
été emprisonné à la suite de ces évémements.

iLe «drapeau sina-fein a élè mis en berne sm
l'Hôtel-de-Vilte de Cork et une affiche a ét .
placardée sur «la «porte du -monument muniœ
pal, ait-sant : c Fermé par suite de la .mort
d« Thomas Mac Cuctein, premier lord-mars-»*, ti-
pic!- 'éc  cr [ ei de «Cork. »

Une partie de l'opinion Mandasse attribue cet
«assassinat â une bande de partisaiB organisés
contre les si-in-feincrs,

«Qn attribue également aux adversaires dû
mouvement irlandais îa tentative d'assassinat
-Weni-mcnt commine contre le professeur StocJâ-
ley, lin des principaux jinn.-fciners «de «Cork.

Une enquête est ouverte sur iles mystérieuses
circonstances de 5'assass_n__t riu maire de Cort.

Les cheminots espagnols
Barcelone, 23 mars.

(Ilavas.) — Lc bruit court que, à minuit ,
les cheminots sc mettront en grève sans avis
[préalable.

Madrid , 23 mars.
(Haoas.) — Lundi sÇir, après la séance de

la Chambre, a eu lieu un conseil, de cabinet ai in
d'examiner la question de la grève des chemi-
nots, qui sera déclarée celte nuit , à minuit. Le
Conseil a chargé les ministres des travaux pu-
blics el do l'intérieur, de réunir les directeurs
des compagnies poiir leur «exposer que s'ils ne
résolvaient pas immédiatement le conflit, lc
Parlement .prendrait «les «mesures ; immédiates
poor faire cesser la crève.

51 FtuWtton de LA LIBERTÉ

Le rêve de Suzy
par Henry ARD___C

m Om .

Quelle douceur il y avait dans «la .vois d'André
et «combien - Ve sourire allait & .«çvtrtkit» aievstèai-s,
à sas lièvres qui ne savaient pas imcntir... -,

, Ahl pourquoi, jadis, ne lui parilait-il pas
•insi ?... Pourquoi sa renfermait-il dans cette
réserve froide qui ks avait éloignés l'un t!c
l'autre: î

Luc fit «effort pour lui répondre ct parvint
« «dire, presque en souriant :

— Mon balcon vous est ouvert et je ferai «de
mon mieux pouf vous y bien accueillir I...

«Oh I «oui de son mieux t...
'Il vint aussitôt là rejoindre ; et, voyant

«quelle regardait 1_ ciel empourpré, il reprit —-
comme s'il eût voulu 61er tout caractère d'inti-
mité à leur conversation c

— Quelle admirable fin de jour, n'est-ce
1*as ? Mnis vous êtes habituée aux soirées du
Midi ct les autres doivent vous s.mbler bien
ternes... Vous aimez beaucoup le Midi ?-..

Elle tn-$saillit. «Etait .cc une question ou bien
une réflexion '.'... Elle IK* le sut pas.

— C'est vrai , «dit-elle lentement , jc. l'aime. J'ui
eu, à Cannées, de bonnes Jicur.es que je n 'oublie-
rai pas... «Mais j c suis heureuse... bien heureuse...
d'être revenue enfin I Jamais, jamais plus , je «ne
pt'cy irai ainsi '-,.. Non, jamais ! _ , _
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La traversée dn S-ahara en avion
Mort du général Laperrine

Alger, 22 mars .
Le général Laperrine a été trouvé mort à

120 kilomètres de Tin-Zaouten (SaJiara). I.e
mécaniaci- et ic pilote sont vivants. La mort
du général os* dire; à uu capota«ge de l'avion. Le
groupe du iieiilcivant I'ruvosl , qui patvouil .ait
aux environs de Zaouten, a retrouvé l'avion
brisé.

Oron, 2.3 mars.
' (Havas). — On communique la nole suivante
sur Fa mort dit général Laperrine :

Le lieutenant Provost patrouillant au sud île
Tun-Zaoutcn a retrouvé l'avion brisé à 10 Vm.
au sud-est de Interragah. Le général «Laperrine,
blessé à l'atterrissage, est mort le ô niais. L'ad-
judant Bernard et le mécanicien Wasselin ont
été retrouves vivants, macs A bout de forces,
Au cours de l'atterrissage, le général Laperrine
a «JÛ avoir la" davictu'.c cassée ainsi que plu-
sieurs côles. Il est mort épuisé, ne pouvant p lus
se noutrér, souffrant beaucoup de ses blessures.
L'adjudant Bernard el le mécanicren Wasselin
ont marché deux jours . pour trouver du se-
cours. N'ayant pu s'orienter , ils «revinrent . an-
près de leur opparci'.. où £s furent retrouvés
par le .groupe du lieutenant Pruvoet qui ra-
mena à Tan Basset Je corps «du général «Laper-
nue

L'o c c u p a t i o n  de Constantinople
Conslanlinople, 23 mars.

(Haoas..) — L'occupation de Canstantinoplc
ct l'arrestation des princi paux chers naliona-
ïstçs ent produit l'effet d'Une douche glacéc.
D3ns ies irài-cux turcs, on commence à se ren-
dre compte que Jes A_!iés sont i_êc_dés à og'a
éi_nrgiqu«mcnt. Lc gouvernement a transmis
des ordres catâ gciriques aus autorités locales
d'Anaiolic pour la dispersion des fonces nalio-
nsiislis.

NOUVELLES RELIGIEUSES

D.iccs les églises da Venise
On vient de remettre à la place où iî devait,

au-dessus du maîtrc-auteC de S'église des Ferari
— d'une da plus belùes éfj'éses «de Venise — Se
fameux tableau de d'Assomption du Titien. Ce
tct>'.eau <n avait été enlevé, il y a Un stade,
pour êlre pCaoé dans lia galerie des Beaux-
Arts ; on trouve que, remis à sa place, il o
beaucoup gagné.

Il y a heurcuserment une réaction cor..re
cette maaie dc tout entasser dans les muesées,
au <4it__n_ent de* _'aesï___ tàque ct sauvent au iJs-
triu-ent «de Ca justice. • • ¦ - '•-

BEAUX-ARTS

L'exposition de Venii»
A l'exposition jntemat»na3e de VenÊse, qiû

s'ouvrira cette année, a y aura , pour Ca pre-
mière fois, partitipa-t-On officseHe de la Suisse,
qui occupera feecs salles dc l'exposition. Deux
comprendront les œuvres «ites peintres, s«nlilp-
teurs, etc., vivants. Unc tretsoiane sailc sera
réservée presque entièrement à HodCcr et à setï
école.

PKTITE QAZSTTE
t>a r- ' -hi-rc '_ _ dts b_.iic.-i de poiuoci

Des expériences vont coinn>enctr, la semaonc
prochaine, dans les centres d'oérostatiion navale
de _a r̂ ica dc Toulon.

Elles consisteront ù mettre à «profit te vois
dos hydravions rt des dirigeal''-cs, «pour rocher-
oher ct -découvrir des lian-cs Ao poissons.

Lc-rs«iuc les appareil r_ntnerc«iit aux centres,
Ces pûlotes pnéerienteront iui rapport qui sora
cnanra'-iïutonicnt -cominuaicqué oux groupements
de pûclieurs, afin qu'ils profitent pratiquement
des reiue-gnemeiUs recueillis. .. ... ,

Buvez le
«atTiTa/iTTT . A. .TV_r.nr^
9̂ JL JL V9JL U JL-i^m. X ^ M.

Apéritif au vin et quinquina
m ¦¦¦I IIIIWIIMIÎ M ^I WIll l l B

Ces d«enmiers mots étaient scrt«is de scs Cèvres
cn Un cri bas ct passionné. Il leva sur clle un
rapide regard.

Elle continuait du «môme ton assourdi , les
yeux «perdus au loin :

Comme c'i-st bon, le home I... i-HÛUcurr
«que tout au monde! Et, grûce si vous, j'ai
ttonvé lc mien transformé ; je n'y vois plus
aucun visage , triste...

— Je vous assure..., commença-t-il, cn pro-
testant.

Mais elk l'interrompit et poursuivit, se tour-
nant un peu vers lui « -

— Ne vous défendez pas... Je sais quel ami
dévoué vous avsz été pour mon père, pour
nous tous, d'ailleurs ; mais jc ne lc sais bien
«que dopuis peu dc temps... Et vous avez dû
souvent me trouver ingrate, bien indifférente...

— Jamais jc ne vous ai jug«_e ainsi , fit-il
vivement.

-̂ • .Parce.«ara vous {tes bon , très bon i..
Elle eut un tressaillement à ces mots, les

nnfimcs qui lui étaient venus six mois plus tôt,
quand André lui avait avoué qu'il l'aimait
Combien éta-rt dcMIférsnt il'a«-Ocnt .. avec leqtieC,
aujourd'hui, elle les prononçait....

De nouveau, clle-sc prit à considérer l'horizon
«qui . semblait dc flamme. Du salon, apportées
pur la brise, lui arrivaient, pénétrantes, des
senteurs de . muguet, çt le parfum printanier
acccnblait lui niurmuTcr l'e-poir. «Mais elle lie
pouvait cn écouter le mystérieux 3an_!"gc-r- Son
r«?r«î était fini ; et si la réalité élait dure, c'était
parce qu'éVee-rmé-iie l'avait ainsi fa«ite. Seule-
cinent , il nc fallait pas qu'André sut rien de
son chagrin... Au contraire, clle «devait, la
première, lui parler, de Mlle de (hiilUuicourt ,

Confédération
La votation du 21 mais

I.Ê30LT..T DÉFINITll. ?
Oui Son

Initiative cou-Ire k jeu «S-77 ,486 217.677
P«roj<'I ik 1'As6omb.ee féd. 114,990 334,777
Loi sur k travail 252579 2.2.C88

r.r. VOTE BERNOIS
Chiffres rectifiés :

Oni .Von
Initiative contre k jeu -10,040 38,473
Contre-projet 20,252 45.870
Lo: sur le Irïrvatt 38,127 4-1.28B

IX VOTE GB1S0N

Cliif.mes rccliifàés :
Oui JVon

Initiative contre le jeu 9,936 7,810
-kisire-projet ' 4.576 11,616
Loi sur le travail 7,241 10,308

Manquent 9 communes.
I_B VOIE TESSINOIS

Chiffres : rectifiés :
Oui Non

Initiative contre k jeu 8.933 6,444
Contre-projet 6,314 9,128
Loi sur le Iravail 12.696 3.058

Ces diverses carrectioos ajoutent 700 oui e.
1200 non aux chiffres publiés hier concernant
la kl sur k travail. ¦

» * *
On nous éixit de Lugano :
I_œ résn'tals dîi Tcsùn conecernant l'inVialive

coiùre les jeux ct îa Soi fédérale sur le travail
constituent un peu une «surprise. On pouvait
s'attendre il une majorité de deux tiers des «voix
en faveorn- de il'iniliativie et «pour le rejet do Ca îcw
sûr ks conditions du travail. Et voici que lïni-
liartive ai'a obtenu que 2500 voix dc m_nj«ci!é, ct
que la Ici est adoptée à plus ôe 9000. «Cette der-
vùtrc n'était pourtant chaudement appuyée que
par les chréliens-sooiaux du iMvoro et par ks
socialisâtes di* la Libéra Stampa.

Quant à iTonitriatiive, «Die u «au à compter, au
<kmier -moment, avec la propagande e_frenée des
hûleî-cms. On a inondé ks campagnes de cir-
cnlaires peignant en noir l'avenir ik l'industrie
des étrangers dans le cas «d'une victoire de i'ini-
iiative. On est aï_é jusqu'à affirmer <pie «lïnti_r-
diction dps tripots ne, ferait que précéder celle
da jcU du trcselte (les trois ss-pl), notre jass
populaiirc. Et J'iniliiative a triomphé qua«nd
mèane. Tant , mieux..

Les charmes de nos contrées n'en seront pas
moins appréciés de. la clkntèle étrangère sé-
rieuse. M.

Là légation .uiss a à Rome
L«s bureaux fe Sa 'légation do Suisse à liom»;

s«o trouvent maiLntenanl réiaùs d«ams la nouvd
hôtel de ki légation, Viaie «d«3_ Polidlinico, 12.

Pour les Suisses â l'élranger
Les envois de denrées alimentaires en faveur

des .Suisses ct ô. icars enfants à l'étranger, qui
ont débuté par les soins de l'œuvre d'assistance
aux enfants "suisses il l'étranger, à Bfile (l' ra
Juventute), sont continués actuellement par
l'Association îles secours suctees à Iiâle (SU-
Johaii«nvorsla<U. 84, «compte «k chèques pos-
taux V, 4900). On a expédié 18 wagons avec en-
viron 150,000 kg. dc denrées aux colonies suis-
ses d'.Viiemagne. L'n wagon partira ces jours ù
destination de la colonie suisse nécess-teuse de
Vribourg-cn-B-rUgau,-forte -d'environ 1500 têtes.
La détresse des Suissis cn Allemagne devenant
toujours plus grande, il est désirable que l'on
recucilbe dos dons en denrées alimentaires par-
tout où cela n'a pas encore eu lieu ct cela , k
phis vite possible. Le comité pour les peupks il y a quelque tomps . «durant trois jours sur
affamée veille dans une mesure suffisante snr
ks Suisses d'Autriche -, mais, en ce qui COVCCT-K!

ks Suisses d'Allemagne, c'est «seutoment par les
c Dons en denrées aiiinentaires «> que l'on fera
le nécessaire. Voici C-'adreW pour ks envois :
Dons en (tenréw-aUmentaiçics pour ks. Suisses
à l'étranger , Bureau de concentration , Bâk.

lui laisser voir qu'*>llc le «considérait coaimc
libre de disposer de sa vie.

Et elk continua courageusement :
— Je ne p'u'is rien pour vous montrer

combien je vous suis reconnaissante... Ob !
oui, r-. - .- i . c r n e i i - ...:fr.-!... de toiitt 03 ^e vous avez
fait pour les miens... Alais je souhaite de toute
rmen urne votre bonheur et celui de... ûe
Mlle de «Guillancourt.

11 l'interrompit avec «Une vivacité dont il ne
fut pas maître.

— Mllo ôe «Guil-attocurl... Pourquoi me
«parlez-vous d'elle ?

— Para! que... Parce «que j'ai appris...
Suzy ne put continuer, sa gorgé' se con-

tractait. Elk n'osait «pas regarder André, mais
elk sentait ' l'émotion «qui, soudain , skmparail
d. lui aussi.

— 4è «crois deviner à quel événement vous
faites allusion, dit-il avec une sorte de gravité,
tandis qu 'un frémissement bouleversait sa voix ;
mais jamais cet événement ne s accomplira,
(krtes, j'estime Mlle d? Guillancourt, mais elle
e.t et iltmcurira pour moi tune étrangèirc...
O h ! comment avez-vous pu croire... ?

Il s'arrêta devant l'expression du visage dc
Suzy, devanl le regard d;. deux yeux limpides
qui l'interrogeait , si liùnincux qu 'on eût dit
qu'une aurore s'y levait.

—. Vous nY-]x)uscrez pas... VJUS nc souhaitez
pas épouser Mlle de Guillancourt ?

— Non, un autre désir ni était cher... ,
Suzy .eut un léger aiiouv-.'ment. et il n'acheva

pas... , , ,. ..

A l'extrémité, du balcon, ïïn îrèk petit oi*i-aû
s'était posé. I! chantait épè-tSora««mrt sous la ca-
f-cs»c ik .Cn-brise, et son chant était joyeux

Pour le vorarlbere
La epopïilatioii niiccessileiise <lm Vorarlberg

(lait jecevnir «prochaiiic-iient de la SUiese une
léngtai-iic de wayons do pommes de torre qui
iui soTomt envoyées ù titre gracùeux. G» «pom-
mes de t«_xre sarent disluûbuées dans tout Je
pays ct .mises il la disposition «des «miniunK-s,
nioyciuiant 50 hcCîers ic kg. Le pmùiiit de la
¦vento sura afeiHé d-iY-achat d'autres «iknrécs
alimentaires ou attribua à un» œuvre d'assii*--
tance pour les faniclles dénuées de ressources.

La propagande subversive
I-o Grutliancr annonce que la; propagande

a_onimun_sto en faveur do ïorgsini-ation de
soviet*, est poussée activement -parai l'tlrraon
ouvrière de Zurich. Le groupe eouumiuiLsle de
l'Union q proposié -ik fiiirw prëpwror il'adoption
iimuédiàte du sj-slème «eks conseii'is pan', une
coiumiss-on qUj «serait compos»k cn tnaJotSé dc
communistes. Il« a «égaCement proposé. Ja- treins-
forma't_on des Unâoi-S ouiTières en conseils
il'ouvrk'rs- . ... . -

Fiasco
L'assocbtUui des ouvriers éliréticns-sociaux

de ia vile de Ziïrkb n iléoSùvé i l'unanimité lu
néiiu-ction de s__âire «de 10 % «proposée par Ce
conseil «municipal. > L'association se décilaro
d'accord, si lais autres mssuri*s ne sullfisant pas,
sin- «une «*édu<*tian <k 5 % pour un eppointe-
incnt ai'-'.ant jusrcpl'Jl 5000 «francs et dc 1 7. ipour
cliaque mile francs cn «pilus.

Tout«cs Ces cx-gandsattons des cmp'oyés cuiuni-
«dpaUx onl donc dc'olcmé l'iilliandon v-olontaâro
d'tmc parlée «ik leur traitement.

Les billets autrichiens
I/e liélai pour Vcstavnp_!lagc iks billets «de la

Banque d'Autridhe-lIoD'rSrio cxj&re te* 27 mars.
Les biïets do banque qui so trouvent en Hon-
rgrie perdront ieur vakur s'ils ne sont pas es-
tampillés^ " Alix intéressés d'agùr.

LA VIE ECONOMIQUE
Les conflits dn traTail

L'Union suisse «îles entrepreneurs <k bâti-
ments s'eipSique sur ik licenciement «des «ou-
vriers à CX.'ten, i Saùit-G-ill ct dans des localités
n voisinant Je lac de Zurtcdh. Elle dit que c'est
ila riposte des «anp'.oycurs au mot d'ordre du
syndicat décrétant que me pourra être appliqué
ouik part Tiharakc ItabituoZ de la saison d'été,
qui oomeporte une plus l«csigue durée quoti-
dienne du travril. Etant données les réductions
quâ s «imposent «naturoVliement . riliaramt «la saison
.drlùvar, i'JntrcdiicV.o.'n syslânàiôqUc de ta _«.-
cmaiiie ée 48 heures cn élé aurait pour e.iiet de
raimm-.r à 4-1 heures au maximum la durée
hebdomadaire moyenne du travaiil en été. La
«celasse ouvrière, vil la «crise du togem^nt qui
sévit en ce moment, nc saurait avoir aucun
¦intérvl \ appuyer tles ireverul-CMions iriMVéclv.e..
Une notable partie des ouvriers sont-an travail!
A Olten, à lSaint-G«a_i et sur Ces rives du kic de
Zll_r'_-.h-

FAITS DIVERS

ÉTRANGER
Kauf a.e «de (otlette

Pw une ilégère brunie ou large des iles
Lundy (canal de Bristol, Angleterre), Je va-
pcilr danois Marie a ebordé et coupé litlûraïk-
niciit Ja goc-ettc française .Saraii Bernhardt ,
diargée dc charbon ù destination .du nord dc
la France. Lc vapeur Marie a recuciliii l'équi-
page du Saroli Bernhardt.

' J-B neige t Jrrniatem
Ix; «?<n__TiCT \k PnlestKve qui \i«ent d'araivci

apporte de nouveaux renseignements curieux
fur ia fonvù&lCs tta-iivètc de. a»ige ipli a sévi-

Jérusalem «et ses environs. .
La neige est tombée en de télks quanlilés

qu 'elle a atteint une hauteur dc 1 m. 30. Plus
<k «60 maisons, des çrenders, des magasins, se
sont écroulés.

Lcs triaicns ont dil s'airêtar «devant Ces neiges
qui s'amiwicolaienl tkvant ies locoanotirves ; Ja

ams; qu une espérance André trcssaMit et
l'entendaint. .

Il s'était promis, après son voyage à Cannes
do ne .plus troubler SUczy par une nouvelle
demande, nùssi inutile que la première, sans
doute. MOmc, il avait i_sé sa force d'âme û s'ôlei
tout espoir, à accepter l'idée qu'elle épou .srail
Georgas de Fiers...

«Eit pourtant, voici qu'une sù'prênie questior
lui jaillissait du. coeiur parcs qu'elle était loul
près àe lui, non plus comme à Cannes, °uvi.
tonnée «d'un parfum, d'élégance mondaine
mais telle que jadis, dans sa simplkité exquis
plus sérieuse même, ayant aujourd'hui quelque
•choso d'indéfinissabkmcnt ému quand elk lui
parlait.

I*uis, devant le regard d'André, rayonnait
encore l'éclair qui avait illuminé ks chers yeux
bruns, et il lui montait au cœur unc espérance
folk ««qu'il n 'avait pas le coùrag? de repoUss .r...

Son- accent devint plus bas <-t presque
suppliant.

—- Mademoiselle .Sîizannc, voulez-vous me
permettre une question , comme vous en i«*r-
metlriez .une ù un très vieil ami ?... (l'est ua peii
ce que je suis pour vous , d'ailleurs, n'est-ce
pas?

— Demandez -.moi cc que vous désirez...
II. hésita une secoiwk,, rassemblant toute sa

volonté poiir continuer :
. — .11 y .a .un inilant ,. vous étiez prête ù

ru 'adresser je ne sais «quelles félicitations, quels
soiihcits de bon avenir. N'est-oe pas émoi , au
contraire, qui eusse «dû vous parler de la sorte ?

—« Non , oh ! «non... Je n'ai nncvji droit pour
entendre de sîmblabks vieux 1

i.a .poitrine d'Amlié se dilata soudain, co'iimtc

lento des neiges a augmenté la catastrophe cn
y «joutant l'inondation.

Le pays «est soits l'eau. Î a famine grandit
et 3'artiAk angloiise u créé des cantiin«s> publi-
ques ipour laviilcclCior îles ani-iiiars ik pauvros
qui, sans celte assistance, succomberaient à la
faim.

€chos de partout
L'INDEMNITÉ PAHlEMENTAIRE EN FRANC E

(On annonce plusieurs amendements il _a
proi«>-Ètioii de «doubler '.'imieiiaùté paràeii-cn-
taire des dépulés fcranî is.

l'n député propose que drindemnité dcnicucre
fixée à 1...000 tfrar.ra, mais puê-se êlre augmen-
tée «jusqu'i 30,000 francs, «par tr.in«__ies inver-
sement idropoirticnndjks aux ressources du «dé-
puté.. Un autre, que l'indemnité, ail-dessus do
16,000 «frames, soit proportlO-ineXc au nombre
d'enfanis.

Enfin , un «ictaicc-siuis-rirc epense qiie «les dé-
putés qui Tolera'knt contre .la }*ropo_ilàon
d'uugn-entatiion «'engageront ù na pas cn béné-
fàoier si cûk nst votée par «la majorilé.

MOT 0E LA FIN

— Voyons ! faites «comme moi : ne mettez
que des «co'is mous... Vous vous trouverez plus
à l'aise que dans k carcan des ccis Tables...
Et puis, surtout, ckst bien moilkur marché
de porter des cols mous «que des cols raides.

—Ali I G'est ça, je comprends, c'est paToe
¦que Ja iie dcvknt dure Ope les cd-s deviennent
moits.,. u.-_ , * ,. ,. • _ - , ._

FRIBOURG
I_e coAt de Ib viande

L'offiee commimai <k ravitail__ement de la
ville de l'xiboiiirg, qui a fait sen «possible, i_ faut
k Tccor.naîlre, pour régler éqiirjtabtement iles
cendictions du «marché alimcnlaiiere, s'est ému
<-C*> critiques «réitérées «qui cse sont éLcvécs au
sujet des prb_ de ila viande dans notre vi__e.
Ledit «otfice nous adressa; une u.croueniak de ciy
prix dont voici l'<_ssentiel j

Bœuf il bouillir, avec chairge, 4 i_r. - 80 à S fr.
k kilo j bœuf à rôtir , avec charge, 4 fr. 80 ù
6 Cr. 60 ; Bceuf à rôtir, sains <3_arge, 7 4 J £r. ;
veau à rôtir , 5 à 6 fr. 50 ; ragoût de veau ,
3 fe. 60 à 5 tr. ; tard Wcas, 7 à 7 f r. 50 £ard
maigre, 8 à 8 fr. 40 ; saucisse, 8 ù 8 f r. 40 ;
ponc fraeis, 7 fr. ; «petit saiië fumé, 8 à 8 Cr. 40.

Tcis sont ks prix qiie nous serions obligés
de subir À Fiibourg, ou dire -des bouchers-
charcutiers ct de l'otlfi'œ <k ravitaillement.

Danse ite comn-urniqué de oe dernter, il tsi dit
qUc ks- psix en vigueur ilans notre vifk eccn"
d' une « bonne moyenne » , cn Tegacd <te ceux
de Lausanne, par «xea_rpta. U est ^t encoro qite
îles prix dc ia charcuterie cuite onl baissé de
2 fr. par kilo .depuis k 7 cmars. Enfin, l'office
conteste que le remlomcnt d'Une 'pièce de bétaii
ik bouclucrk soit du 80 %.
l'n peu pto-s de pnécisioii et «de diétail ferosen!

mieux J'affaire des consommateurs. Notis es-
tiimons d'abord - que ks (xmditions économiqu'cci
tk Irrbolirrg ne peuvent être coni«pamks avec
oeltes de Lausanne, ville d'étrangers, où la vio
est OErrtaineuicnt plus chère que cliez nous.

On nous signak «la baisse do Ja cliarcuteric
cuite. Qu'on phlfcCiee donc périoiliqucateiit ,
comme ceila sc fait aOleurs, ies prix de toute.
.es ^aaïiks el qu'on aîiôcbc ces «jririx dans ta
-ocaus de A«cnte, ainsi «pie Je prescrit k règle-
ment.

«Et macoitciNiint , puisque J'on vient des com-
paraisons, «comparons. I-a mcrcuriaîe du searé-
tacriat des paysans «diu 10 anaïs moUs opprend
que les bouchers, achètent k bétaU indigène
aux 7>rô_ sib-voints : Bœuf gras, 2 fr. 60 à
3 ft. 10 ; porc gras^ 3 'fr. 60 à 4 fr. 20. Dans
ces conditions, ct en accordant aux bouchers
et charcutiers vm bénéfice équitable, _a viande
de becuif («et non oelk.'de vache plus OU moins
comecaoc) devrait se vendre dans Ues honcherie .

si nne bouffée d'air pur rt parfumé y eut
pénétré...

— No vous offensez pas ùe mes paroles ,
reprit-il du même ton de prière ; mais s'il vous
-est possible, répondeez-unoi... par «charité "...
Revenez-vous... «libre, de Cannes ? Vous ai-je
bien «comprise ?

Sans tourner la tète vers lui, elle dit :
— Oui, je reviens libre...
— Libre!... mon Dieu I... Suzy, Sûzy, par-don-

nez-moi dc vous int-rroger ainsi... Mais entre
nous, il ne faut pas qu'il y ait un malentendu ;
ne le pensez-vous pas aussi ?... Répondra-moi,
sans crainte de «me blesser 1„. Je vous JUTC
qu'avant toute autre chose, je désire .-otre
bonheur , et jc suis capable de tout supporter
si je vous sais heureuse... Suzy, épousa-rez-vous
M. de Fkn ?

H s'était «penché «vers olle, et, cn dépit de ses
efforts, il «ne pouvait cacher son anxiété.

Elk secoua lentement la tête. Une indicible
allégresse l'envahissait.

— Entre M. de Fiers et moi, il n'y a aucun
lien.

-r- Vous sic I'épouescrez pas maintenant, soit...
Mais edans quelque temps, plus tard ?...

— Je ne l'cpwiserai jamais I... U- m'a demandé
d'être sa femme, mais... mais je ne 3e .«pouvais
liais 1

— Pourquoi ?... Suzy, oh ! pourquoi?
Elle eut 3a -vision brusque d'un snion oii

chantait vne grande artisîi*. puis d'une «terra-sso
ombragea* par des palmiiircs où lui parlait un
homme 4»6_ beau:— ol très égoïste... Jït sa voici
pure tomba [presque solennelle dans ile sôlcnc.
dc celte fin de jour :
_ — «Piarcc ' <]tic j'avais appris à connaître M,



de -1 te. 50 2 5 fr. att ataxiaiûia, el ««îe -de
«porc , de 5 à 6 francs.

Les consommateurs «le Fribourg «scail en
droit de compter sur îine baisse plus sen<_b!e
des prix, de la viande.

t -c!.mais.v atteints de la fièvre apbtenae

Comiuïïuiqïïû du Dtparlemcnt cantonal de
ragiicutlûrc S

Nous nous j>criiiel!oi_s d'attirer ralteiilio«i des
agràcuTitcurs «qui ont eu du bétail atteint de la
fièvre aphteuse sur k fait qu'il est extrêmement
dangereux d'introduire dans kiïrs étabtes «des
animaux sains, car ceux-ci, mis en contact avec
des animaux qui «ont été imatades, sont infectés
à leur tour après quelques jours de séjour dan-
la même étable. Lea nouveaux cas de fièvre
aphteuse signalés la semaine dcrmiro a Roma-
nens, Lessoc, Echarlens, Enney ct GrandviliarK-,
n 'ont pas d'autre origine. Il ost donc re_om-
man-Jé aux -agriculteurs de ne pas mettre dii
bétail sain cn «contact avec du bétail qui a été
maiade, lors mêmo que celui-ci parait compiè-
temcnil guéri ct que ks locaux ont été d&in-
feciés. Comme le germe ik Ja maladie poreisle
k pius souvent dans ites onglons, il est égale-
ment de toute nécessité dc pa«rer régulièrement
les pieds des anomaux qui ont été cmalades,
comme aussi de le.s désinfecter «soigneusement.

Xos luil i tBirle» fribourgeoises

On «lous écrit t
Les actionna ires de la manufacture de ciga-

res d'Jîslavayeer-te-Lac se trouvaient réunis,
samedi, ii y.Hôt«Ef.-de-V._ _;e «du chef-aKch 6a la
Broyé. Cette industrie a été fondée cl y a ùue
•vcii-gtciime d'arjnéesr, afin de fournir îu» gagne-
paim à «de nombreuses feamiUes d'Estavayer. Lcs
:icliioii_ia_res avaient «ai sc pn-enorearer samedi
sur unii demande d 'achat de ca tiiauucfaciure
jiar M. Butty, s3*indic d'Esta«vayt-r, qui a fait
parlte «A; -la , direction «ik Ja fabrique tiès îe dé-
but. Cent cinquante actions, sur IOO que
compte 3e capitacl social, se trouvaient repré-
sentées. Après Une tongue discussion, et à Ja
im-sque ntnaniimité, i'assemliCée a fait droit à
la demande de JI. Butty.

Nous nc doutons pas que. sous -Vinte-Hgcntc
ilirectioti de son nouveau «propriétaire, la fa-
brique «k cigares d'Estavayer nc «prenne iUi
réjouissant développement.

Bazar de cliarlte

Voici venir Piques et son joyeux A'_!eéuia.
C'est toujours sous sea auspices qu'a . ticii k
rlra-iKlio-cmel Baezar qui constitue la grande res-
source <lc l'Association des Dames ik cliarité.
La recette, dont uno partie «revient A la Gonfé-
ircnce <k Saint-Vincent de Paul, aide -. Associa-
tion à secourir en ponitancnce iwe -moyenne
de cinquante fanti-ïes où elle s'efforce d'appor-
ter, par ia visite A donikâCe, non seulement
il'auméne malcérie.le, niais te réooafort nierai.
illélas ! les besciins sont grands et Ha caisse de
L'Association aoufiSre. «e3Be -aussi, du rendu-ri--
sement dc toutes clioses, qui tact que «ses «char-
ges augmentent beaucoup plus «que ses «ressour-
ces.

Le «Comité d'organâsati-ou du Bazar assure
rdonc de sa reconnaissance la plus vive tous
ceux qui voiidrout bien coopérer ù sa réussite,
so-Jt par l'envoi d'ua objet destiné aux enchè-
res, soit par la ipartia'cpalian aux enchères «elces-
mêmes, qui auront lieu te mercredi de Pâques,
7 avril , dès 2 h., dams 3a grande saOte <ie la
Maison de juslice. L'cxpositiuci des objels pout
être visitée dès le mardi après midi, ainsi que
¦te mercredi matin. Là comme ailleurs, k Buf-
fet est Um précieux appoint il Ca recette ; oo y
servira te thé, te mardi oi te mercredi ; ces niê-
cmes jours , café noir dès 1 h. n.

Les dons • pour les enchères et ks doos en
argent, si minimes soient-ils, sont reçus avec
creconnaissance chez Mmo Hippolyta de \V««ck,
ruo Saiit-NiccTas.

Puisse cet appel étire entendu de tous ceïïx
qu 'émeuvent k misère et ia souffifanoo 1 C'est
polier des pauvres 'ifc « chez nous > que C'iAsso-
ràài-rm le.nrf Ca ,m_*_«n.

de Fiers et que jc n 'avais plus confiance en lui I
Bien que dans ces derniers mots, il la re-

connaissait toule. lel C'avait aimée d'abord pour
sa droiture... Ensuile il n'avait môme plus sii
pourquoi il l'aimait.

«— O Suzy, quelle tentation vous évoiïez cn
moi «par vos paroQas 1... Suzy, vous souvenez-
vous encore de oolte folle prière «rue je vous
adressai un soir, quand vous alliez partir ?

«— Je m'en souviens, murmura-t-eUc.
Il lui semblait que De bonlieur était là , «ou!

¦près d'elle «t d'André, que Ja douoeur infinie
dc sa car«asse ies enveloppait comme la Qu«eur
d'or du couchant, comme Jc parfum de ami-
guet qui flottait dans l'air tiède.

André «continuait, dû même accent, tout S la
«fois vibrant et contenu) :

e— Dieu sait qu'en venant aujourd'hui, j'ôtais
résolu à ne plus vous importuner cn volts re-
parlant du passé 1 «Maia parce que vous avez
bien voulu -m'écoiitcr, je me puis pius oublier
que vous m'aviez permis un peu ij'cspoir jus-
qu 'à votre retour... Suzy, si, dc nouveau, jc
vons demandais d'avoir ioi en moi, de mc con-
fier votre vie «pour que .je m'efforce de vous la
faire heureuse ct douce... «me «la refuscriez-vous ?

— Je vous to donnerais, fit-c_k lentement , dc
toute son âme.

Et dans Jes yous: _ani_neux oii les siens plon-
geaient, remplis d'une joie éperdue, André ap-
prit que k coeur dc Suzy lui appartenait ù
jamais.' .

! gv-fà ' l i :' . MM :" - .ç. !">! f a  - '

Xa  eoo l'érenee de lf. Grellet
Le public des conférences suisses de la Gre-

nette a eu la bonne fortune d'entendre M. Gril-
le!, rédact-Ur à la Caietle de Istusanne, nous
parler db la Suisse au temps des «difigena-j. Le
conférencier nous a -conduits tantôt cn berline,
tantôt en char à ridelle, tantôt en char à ham-,
dans les chemins a grimpants, sablonneux,
malaisés » d'autrefois. Il nous a montre que ces
roules , quoiques incommodes, avaient néan-
moins kur charme. Par la pensée, nous avons
voyagé de Bellinzone à Zarich el dc ïïer.Te _r
Ilàle ; nous avons grav» k col de nos belles
montagnes, et passé te Saint-Gothard, nous
arrêtant à chatpie re'.ai, entrant à l'auberge
fcpï_ J* trouvait Sur ta route ; nous avons même
pu tire le menu du 'jour : un copieux repas à
imidi et un souper le soir étaknt alors servis
pour 6 f r. 1 Devant nos yeux ont passé «les
cortèges princiers de berlines, comptant jus-
qu'à quarante chevaux, La voiture principale «ii
ayant déjà six pour elk seul;. Les postillons
nous apparurent avec teurs habits à bandes
rouges et bleues. Dans un village «de la Sui.se
allemande, nous eûmes môme le plaisir d'enten-
dre raconter la charmante histoire; du mariace
d'une «-certaine .Lisbeth, qui fut cn service chez
Madame Elisabeth , soeur de Louis XVI, et «n
faveur de qui celte «ocrniùre voulut faire tous
tes frais de Ca entrée, cn lui iloitiiaiil comme dot
Une habitation, un champ et un troiip<*au.

Quittant les chars à ridelk, nous avons pris
les baleaux qui travcrsaknt lia principaux lacs
tte Suisso. Là, dc .gentilles batelières «mt égayé
Li traversée par leurs chants d'Un charme tou-
jours nouveau. Nous n'avons pas manqué «2e
côtoyer ks rives du beau Léman ct dc voir
Clarens «t Montreux, dont le princi;wl orne-
ment était alors k raisin doré des vign.s en
automne. Heureux temps, «où les «modestes caba-
nes n'étaient pas encore remplacées par ks pala-
ces établis maintenant -partout par l'infatigalite
• progrès > , qui fauche sans pitié la poésie <k
nos rives lacustres, de nos paisibles campagnes,
de nos antiques «rites.

Le «distingué cooférenticr nous a laissés soïïs
l'impression que, si la Suisse manquait du con-
fort auquel nous sommes maintenant habitués,
elle savait du moins offrir à ses habitants et aux
amis qui venaient la visiter un gîte paisibk «t
des valions fleuris, où régnait le bonheur.

Conférence
On nous prie de rappeler que, oe soir, mardi

i'i 8 h. K , «dans les salons ik l'hôtel dé Rome
sera donnée une conférence anaedotique sur les
enfant, -prodiges, au «prolit ik l'œuvr ; dc recons-
truction de la -cathédrale rie Reims.

Concours de «cbarrites poar tracteur»
La Fédéralion romande dîs sociétés d'agri-

culture organise jeudi , 25 onars , des essais dc
labours, à Yverdon , avec charrues A deux socs
réversibles, pour tracteurs. En même temps ,
un «cours sera donné pour conducteurs de trac-
teurs , cours qui durera jusqu'au 1er avril.

«De 8 à 11 heures, auront lieu les épreuves
offkiclles de quatre charrues concurrentes. Ces
essais s; feront au Valentin .

De 2 à 5 heures, essais publics des charrues
réversibles ct de divers modèles de .'.raoteurs.

Ponr nos abmilea
Voici te moment où Eeurisscnt ksi salues.

Ces aunes, ics «noisetiers, Jes trembles ct les
bouleaux. Par mai'.bçur, ks joies chatons <jiià les
«décorent sont L'objet d'une chasse que excède
souvent ks justes bernes. Qu'on veuille bien y
«nie!>tre un peu de discrétion , en songeant qu 'ils
fournisseur!, aux abe_P.cs leur première nourri-
ture.

SOCIÉTÉS DB FRIBOURQ
Société de chant de la ville de Fribourg. —

Cc soir, mardi , à 8 M h. précises, répétition
gônâraCe. Pj«ûsence indispensable.

< Ccecilia » , chœur mixte de Saint-Jean. —
Ce scier, mardi, à 8 H h., répétition.

Calendrier
Mercredi 21 mars

Salut GA BRI EL, srebange

Chang-es à vue de la Bourse de Genôvo
te 2S msn,

Demaala Ofir*
Pari» -. . AO — . il —
Loudres {livre st.) . . . .  22 10 SS 30
Allemagne (marc) . . . .  7 — 7 50
Italie (lire) 23 60 29 60
Autriche (couronne) . . .  2 45 2 95
Prague (couronne . . . .  7 S0 7 70
New-York(doll*r) . . . .  6 7 1  5 9 3
Bruxelles . . . . . .  41 85 48 85
Madrid (peseta) 101 — 102 —
Amsterdam (florin) . . . . 212 60 . 813 50
Pétrograd ( r o u b l e ) . . . .  7 BO 9 10

8ULLEÏH HETEOBOLOMQUH
Dn 23 mars
*i*CH*ÏJtS

Mars | 17. 18! 19!" 20! 21! 2!: 23] Mare

«M =r4 I I I I I =-\nu
«0,0 «S. i , ] =_ 7M.0

71Ï.0 |J .11 lll j j j  i i l  |- 7»,0

ees,o §- lll || \ l=~ e85-°
•°°'0 1" Ht Hl !i | : | l  « I =" W0'*THgRMOMftTRB a 
.Mar.. | 171 l.| 19 20; .1! 2ci Si. Mars

7 h. m. ï 2 6 2] 01 11 8 7 h. m,
11 h. m. 6 10 12 9] IOI 8 10 11 h. ra.
7 h. s. 6 8 9 101 12| 12 7 h. s.

IEHPS PROBABLE
'/.urich, 23 mars, midi

Temps doux. Vent faible.

NOUVELLES
Les événements d'Allemagne

A Bel3 i i ' .
Bertin, 23 mars.

(Wolf f . )  — AdJersJioJ {pris de Berlin) vient
d'être le théâtre de rencontres sanglantes entrj
tea troupes de la Reichssv.e-ir et _<s insurges.

Dans la matinée de samedi, les ouvrins se
rendirent à un important dépôt de benzoj situé
enlre Aailershof et Alt^lrénecke ct sommèrent le
poste dc garde, composai d'un officier et da
23 hommes, de vider îes lieux.

L'officier s'y refusa, ajoutant qu'il demeure-
rait au posje qui lui était assigné au nom da
gourernement «jonstrfiiifonBe-.

Vers etnidi, ics insurgés ouvrirent 2c feu sur
îa pctile garnison, qni se défendi-t courageuse-
ment, mais fut fmalemetrt contrainte de se ren-
dre, son effectif sc trouvant réduit à 1 hommes,
plus l'officier.

«Les insurgés se retirèrent ensuite sur AsKcrshof ,
où les comba-Ls de ruçs se prolongcrent Justine;
dans la soirée.

Poursuivant leur route sûr Kcepenick , ie»
troupes régulières détruisir«mt les barricades élc-
rées sîir la roule et rékKirent l'ordre à K<c-
paoKk.

Socialisation des mines
Wenn*, 23 mars.

•Le correspondant à Btrlin de la Neue Freie
Preste déciare, à 3'cnconlre des nouvelles cpli-
misr-es émanant du gouvernement, qne celle»
prov«r?na_il des milieux Sndaslrieîs présentent ia
siluation «comme extrêmement sérieuse. Des in-
ficrmatiott . reçues par quelques industricSs rési-
dant il Vienne et dont Jes entrepiriescs se trouvent
«Jans le bassin de la «K «lir. aniKmccnt que îa
socialisation des mines o conmienoé.

Les combats en Saxe
c. . Leipzig, 23 mars.

(Wolff.) — Les combats continuent avec .'a
même violence ô Italie et aux enrà-ons. Les
deux part., en présence font ' usage de .'artJUa-
3v*e.
_ dne attaque des oûv^rtuTs siîr les abattoira el

suer ila gare a été «repoussée.
La ville do Hait© est coUpéc de toute com-

niunicaliccn avec Je mtctndc cxtériàme.

La démission du ministre de la guotre
Berlin, 23 mars.

f  Wolff.) — -Le présÉdeni de l'Empire a ac
cepté ia <_ém_s<Êon «At n£__srtre de Ca défenst
natiisiaile Xoske.

Magistrats, suspendus
. . Berlin, 23 mars.

(Wolf).) — Ii TésuHe d'un communiqué iiu
n;6n.'stère d'Elat prussien: que «plusieurs «p«er-
soninalités connues, r-ntainment le premier pré-
sr-'dcnl du. gouvernement von Braun. à Kœ-
nccgsbcrg, et le préîridcnt du gou vernement Pauly
viennent d'être suspenius de leurs fonctiiHR.

En outre, un procès «iiesdpïnarre a été en-
gagé conlre eux.

Relevé de son commandement
Berlin, 23 mars.

( W o l f f . )  — Le colonel ven Schccnstedt a élé
relevé dç son co«;nr_mnd-en_ent A la tête de la
«police de sûreté berlinoise.

D'autre part; lous les présidents <J. district
ont élé imités A rendre compte de l'attiinde
qu'ont eue les fonctionnaires placés Sous leurs
ordres, pendant la durée du gouverrtement Kapp.

A Hambourg et à Kiel
Hambourg, 23 mars.

( W o l f f . )  — Le travail a repris complètesaienf
aux chantiers d'Hambourg.

Hambourg, 23 mars.
( W o l f f . )  — Uans la nuit dc samedi A diman-

che, îles malfaiteurs ont pénétré par effraction
dans lc mausolée de Friedrichsruhe, où repo-
sent les restes du prime vou Bismarck, _t y ont
dérobé «divers objets , notamment les couronnes
d'argent et les ornements décorant les __mr;iil!es.

f*s deux individus en question, âgés d'en-
viron 25 ans, vêtus d'un uniforme gris, ont pu
être arrêtés.

Kiel, 23 mars.
( W o l f f . )  — L. parti socialiste a décidé la

reprise Ou travail dans toutes les entreprises
d'importance vitale.

La brigade Lœwcnf-.'lct, abandonnant le com-
bat contre les ouvriers, s'est retirée vers «le Nord.

L'appoint de Guillaume XI
Londres, 23 mars.

S tion le Times, le .Wiii-l'ori* Times aurait a p.
pris de son correspondant de Berlin que .'ex-
kaiser aurait contribué, par «ne somme dc huit
mit'ions dc marks , â l 'entreprise de von Kapp,
noo pas dans Ce but «la-* revenir lui-même sur le
trône , mais afin d'y faire arriver l'ex-l-ronpriiu.

Le rejet du traité par l'Amérique
Londres, 23 mars.

Lc Times dit que le rejet du traité est regret-
table en-particulier pour la Société des nations,
car toutes les opérations de paix qui devaient
être terminées depuis loiirgtcsnps senont retardées
jusqu'à ce que l'attili-je future des Etats-Unis à
l 'égard de Ja Ligue des jialions soit claire,

Au Sénat américain
H'os_i_ni7/o;i , 23 mars.

(Ilaixit.) — Le Sémat a approuvé la nœnéna-
ticaa de M. Cô'by.

Lc Sénat a adopté à maén ïevée une résolu-
tion de M. I.odge demainijant au président
W'iilson -Oos tnformatici-r. au- sujjet des bruits
ila sottr-03 anglaise disant que l'île, de Yap serait
cédée an Japon.

.il. Lcdgc a déposé îrôe îclfre Au socrêtaire ',
dc l'association amérteaiuie u-éatiqite exprimant j
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(espear que -.e congres proleslera unanimement
centre cette ilédson, parcs «pie trois câbles
traversant le Pacifique partent de l'Ile et que lc
contrôl; dc l'ile est une des nécessités vita'_s <ju
commerce américain en Extrfone-Orrait.

La réunion des ambassadeurs allies '
Londres, 23 mars.

(Havat.) — La co-rférence des ambassadeurs
et des nwiiestres des affaires étrangères s'est
réunie A 15 h. 30 au ministère britannique des
aSfaires éiracgères. E__e a mis «la derotère main
A i'impertant cîiapilre du «traité àe paix avec la
Turquie pour le transmettre A la comnrissioii
de rédaction.

Le traité de paix avec la Turquie
Londret, 23 mars.

Suivant îe traité ds pax aetueSenKnt éla-
becé, l'armée turquo sera réduiii; à 50,000
«bomme*, y cou-pris les iforci» d. pcu«ce de
15,000 A 20,000 bommes. Ccairoe forecec. nava_cs
cn ne laissera A ia Turquie «qiie 6 bateaux de
guerre et 6 tc-pi-leurs. Ce traité prévoit égalc-
jr.ent ia création d'une quantité de t-ommissiens
de contrôle na»*aks et miblaires-. Quant aux
conditions __nancié_ ies, tx france a obtenu
qu 'Une ccannûssion ktmça-jss pour la det.'c pu-
blique <5c ia Ticqcie surrcî_ie t'exécutiion <ks
tia-.ditions Vinaaiti-rcs ct écenoariques pcmiaiil
trois ans, ce quia £_s dcone ime oertaime préilo-
minance sur la «sitiialiiMi .financicTe ct écono-
mique d_ la Turquie. L'Italie et r.tagMnrrre
auraient préféré la création d'Une coniniission
«Je ocntrôla ii_itcr-___iée.
La défense de l'empire britannique

Londres, 23 mars.
(Havas.) — A la Chambre des communes, cc

discute la. àélense de l'empire britannique.
M. ChurchXô dit que. pour établir la iaiso-i

enlre l'armée tf la marine, il faut avoir UE

corps d'officiers capables d'envisager la gnerri
dans son ensemble, et non uniquement su poin
de vue militaire ou au point de me nava'.

Ixr m__cvs<rc de la gu«crre est décidé A faire
prévaloir a*i«ec «ia dauière én«cTgic "idée «de la
création d'un état-major mixte et duo collège
A la fois militaire et navat.

M. Churchi'l dit que la «situation actueSie «st
«ntr&nemei-i grase. li mentionne l'Egypte, \xiis
la Palestine, Coccupalion dc la S\-rie par les
Français cl "es combes qui s'en sont suivis
avec les Arabes , -occupation qui ne troub-e uni-
quement que la zone française, mais qui ob'ige
les Anglais A prendre des préc_«ut_on5. Il y a
Coiwtantinople, i, y a la Mfeopûtamie. Il y a
encore A envisager Ca situation dsos les pays
confinant A l' ancien empire ottoman , qui oblige
ies Anglais à maintenir <ies forces considérables
dans ces regioos.

ilf. CharchMà conclut :
« Xoiis ne pouvons «pas continuer A occupet

lia M&opolamb ct A y dépenser 15 A 20 mil-
lions dc titrai ster 'ing. Pourquoi la pciitique
licit-mniqua* qui a remporté tant de «uccès dans
d'autres parties du mcade ferait-cl'.o fausse
route en Mésopotamie 1

,t La Grande-Bretagne a, cu Soudan , par
exemple, ua seul bataillon de troupe*; blanches
et n 'a pas un seul blanc parmi ses so'dats de
î'euest de l'Afrique.

< Cela n'a pas empêché «'emprise britannique
de gagner de proche cn pioche te pays tout en-
tier ct d'y exercer avec sucecs un contrôle sur
de vastes superficies de territoires. »

Les bolckévistos et la Finlande
Helsingfors , 23 mars.

(Wolf f . )  — Unc attaque d; bolchévistes sur
la frontière finlandaise a donné licu. entre lei
gouvernements finlandais et soviétiste, A un
échange de télégrammes, où Tchitchérine a fina-
kllteot promis de faire suspendre Jr;s opérations
jusqu'à la conclusion ds pourparlers engagés.

A la Chambre italienne
Rome, 23 mars.

(Stefani.)  — «>I- Nil*', président du consnl, a
îu la l'u-c'.aration gouvernementale et i' a donné
_ e> raisons qui ont été à la base dts ambdUîca-
tions apporté-es dans Ce cabinet. Pnis il s'est
étendu longuement sur la situation «curopéerc-e.

La reconstitution des pays vaincus inté-
resse surtout tes pays vainqueurs. L'Italie doit
y travailler de lout« ases forces. L'Italie doit
Ctrc «non seulement un intermédiaire, mais en-
core un éléjncnt de modération pour ia défense
des principes da justice. Nous travaïiierons
d'accoid avec la Etante ct l'Ang'cterre et c'est
dans un esprit de justice que doit être résolue
la quciation dc î'Acriatique, en dépit àe l'oppo-
sition de quelques groupes poiitiques cn Italie
ct die personnes irresponsables. Nous ne deman-
dons jama» à Ca Yougo-S'avic des choses qui
pourraient «mnrblor injustes. -M. Ni.'li parle en-
suite de la qu-c-stion financière et économique.
Il faul . dit-iè , rédu-ke les dépenses ct augmenter
les recettes ; :à faut aussi augmenter la produc-
tion et réduire fortement Ces importations de
«l'étranger, surtout pour Ce blé ct lc «charbon.
D' aulre part , une foirtc démobilisation a com-
mencé. L'armée ct la marine oc* déjA réduit
leurs effectifs . Les chantiers dc l'Etat construi-
ront des baLeaux marchands, toutos clioses qi_i
contribueront au relèvement du pays. Si cc der-
nior oO.7c.c-U' .a discipline , .'économie rt le tra-
vail , Si «sera bientiJt en des peemiers du monde.
En (en_dsan.il M- NIlll a de nouveau affirmé
sa fo: inébran'abtc dans l'avenir.

Hernie, 23 mars.
(Stefani.) — La séance de la «Chambre a été

très mouvementée ; environ 350 députés élaient
présents, he groupe des sociaHsles értrém'tstej
essaya d'intoiromprc lc discours de ^L Nitti.

Oes échanges c'.c mets très vifs Be produisi-
rent dans le i-ein même iiu groupe socialisle :
les* uns reprochant à l'eurs ctf.ii-gucs leurs èn-
iompérances de laogage. La fin du discours «au

1ERE HEURE
prii«Ienl Ju consei' provoqua des applaudisse-
ments m dc nombreu» banc».

Rome, 23 mars.
(Stefani.) — Dans leurs coinnicntalres au su»

j«rt de la dicioration gauvernem:ntale faite â ia
Chambre, Ici jcuraaax italiens sont en gènerri
ornez éiogieusr. Pourts__t " ils '. en relèvent <c ca-
rrarcliie plutôt «moral que politique. « Dures vé-
rités qui devaient êlre prononcées », dit i'Epoca.
« Au moment où les Américains, dit èe Giornale
del Popolo, cherclient A s'iomiiscir-r dans les ques-
tions européennes , il faut l'union de toat notre
conl-ner-t pour faire face au danger qui le me-
nace d'outre-mer. »

Rome.. 23 mars.
Lt. gronpe parlementaire du parti populaire

a approuvé à l'ienaniinilé ce qu'a fait Ja dires-
lion du parti , A l'occasion He _a récente frise
ministérielle.

Trois tendances se soot manifestées, au sujet
de l'alli-ode à gard«r envers le ministère; -l' une
contre le minêtira,T'outre cn sa faveur , et une
troisit-jnc qui , tont cn ne donnant pas confiance
su ministère actuel, consei'le un vote favorciLte.

La politique agraire
Rome. 23 mars.

(Havas.) ¦¦— Le gouvernement italien dépo-
sera hientût au parlement les projets visant à la
t«racnsforaeiation de la propriété foncière et à la
formation de la petite propriété.
Le Bureau international du travail

Londres, 23 mars.
(Haoas.) — L'oavertarc de oa séance du con-

seil d'administration du bureau international
du travail a cu lieu A ta Chambre des 'oriis -,
21 délégués étaient présents. Le délégué ffi 'e-
mimd était absent. M. A_b_rt Thomas a présenté
iu» rapport sur _ '_org3ni.s_i!i(s> du bureau. La
discussion a porté sur Ve moii_ de col1 aboration
entre Sa Société des nations ct le bureau inter.
nalional du travail, sur tes questions d'hygiène
générale tt industrielle.

La situation troublée en Italie
Parme, 33 mars.

La grève agraire a été proclamée daas 3a pro-
vince de Pcrme. Le bétail est abandonné.

Noaare, 23 mart.
Une bande de malfaiteurs ravage plusieurs

villages du lac Majeur, accompeissam. des «ois
à main armée mëinc «sur Jes routes ks pi-us fré-
quentées.

.ViÙT-i, 23 mars.
Lc Carrière délia Sera no signaic pas moins

de einq attaque* qui se sont produites ces der-
niers jours, sui '.environs dc Milan , contre des
trains lie marchandises.

La «dissolution
de la Chambre japonaise

Londres. 23 mars.
t_ es journaux communiquent de Tokio «que Ja

dissolution subite de îa Chambre par le pn-si-
dciit du «Conseil HarcJm a provoqué une vive
indignation dans toul 3e pays. EUe est conki-
«lérée coimne un viVitalilc coup d'Etat, que la
président du Conseil essaye de justifier comme
une mesure rapide conlre le mouvement en fa-
veur eu suffrage universel. Lu presjse déclare
cependanl <pie ia dissolution est iclervenuc pour
des -raisons de politique de partis. 1* journal
Kokumin écrit «que îe goavœ-Bcnient de Tokio
essaye vainement de présenter le mouvement cn
faveur du suffrage universel comme vn «danger
pour «'ordre public. Le peuple n'aveait rien cn-
trapràs pour ju3iif«r une intervention aussi ra-
dicale. La vraie «raison de la dissolution sont
de. documents diplomatiques du ministère des
affaira» étrangères, qni devaient être soumis A
ia Chambre. Cette revendication de l'oppos-ccon
aurait entraîné ia chute immédiate du eminis'œo
a«ue.'

Les bolchévistes de l'Argentine
'î?

r'e î ' Milan, 23 mars.
On mande de Buenos-Aircs au 5ccofo ;
La Fiëdération des ouvriers, qui a des ten-

dances anarchistes, a envoyé un mc-morandum
nu président de la république, cn exigeant la
liberté de lous les prisonniers.

-Ce mccnioraniluni trahit la menace de passer 3
des violences.

Vin attendant, 1*̂  perquisitions continuent à
l'arrivée des «navires.

On tâche de «pousser les tramelots A déciarcr
la Brève.

Le tunnel sous la Manche
Londres. 23 mars.

M. Lloyd George a ajourné sa décision con
cernant le projet du tunnci sous bt Manche.

Insomnie,
Nervosité
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NOTES DE VOYAGE

De Port-Saïd à. Acten,

11 fallut toute une journée A notre navire. A Port-
Saïd, pour s'approvisionner en charbon. Douze
chalands jxsAenâBA un total «i-; 1660 tonnes, soil
160 wagons de combustible, devaient être «n-
magasinés «lans Ces fumes du navire et cela ex-
clusivement A bras d'homme. On s'imagine
Le nombre «Vhon_n.cs «qu'cil a failli et l'a_d<*ur
qu'ils ont dû mettre au travail pour terminer
leur besogne cn moins de douz*. hêilros . Pendant
ce temps, la plupart d_s passagers étaient A
te-cre.

Sous 5i.\ân\es faire «nutre visite i\ l'élise des
l'iércs Mine-ire -, vuis., npcés TOUS être procuré
quelques cartes illustrées ipour îes confréries ,
amis et connaissances dont Ce souvenir est plus
profond à mesure que Sa distance grandit, nous
nous installâmes sous la véranda d'un hôtd.

A chaaque instant Sas camelots venaient nous
importuner. Tout A côté, tut presUdigitatcUr
tenta d'exciter la omc«s.tè de tsois Anglais qui
¦prenaient ie\_r « «refrcMiment > . 11 f H. des tours
rmen-ei'ileux. Tin des observant , on.élait tenté d'y
voir autre cliose que de la magie blanche. Il
est vrai que ces hommes apprennent leur inÉ-
tier de bonne heure, l'n enfant de six ans
n'esl-il pas venu s'asseoir à nos-pieds, ct , sor-
tant de sa bosace trois godets, trois bouche»»
ot r.m poussin, il opéra, quoiipio avec moins
d'apiromb, 'les mêmes tours que le magicmi de
to\tt à (l'heure. «Mais un policentau «qui le ré-
gardait de la rue poussa un cri perçant ; l'enfant
eut un soubresaut ; il se retourna, vit l'homme
au fez rouge, le rotin n 2a main, el «-massant
poussin, bouchons, godets, les jeta dans sa be-
sace, se leva et disparut sans dire un mot.

>'oi3 nous «parocurAmes des casques coloniaux,
car H en faut déj«A suc- la mer Rouge ; puis
nous noiis «dirigœ'Î.Ti'es «vers noire narire. Les
cbarbcciEiccs n'avaient pas encore fini. L*s
flancs du Cal'lon: étaient oùvo.rls cn six endroits
et le charbon v était versé par six «dragues hu-
maines, ip-ua noires que le cliarbon Jui-même.
Vers 10 heures, l'ancre fut lésée, ct , tout dou-
cement , en passant près de deux cuirassés, dont
l'un japonais, et l'autre anglais, et d'une lon-
gue lignée de navires de trensport , notre pa-
«pjel'C't avança dans le canal. Nous arrivAmcs A
Suez le lendemain vers une lieure de l'après-
midi. Soit .qu'ï y ea.it eu , celte année, de terribles
tempêtes de s3ble, ou «que les dragues aient piii
travaillé, en jnaint endroit , lc canal était olsimé
jusqu'au tiers dc sa largeur.

Un vent f r é t a  soufflait et nous força A nous
vêtir -plus chaudement pour rester sur le pont.
Sur le côlé est du canal, on voit encore te im-
menses travaux de défense construits .«par le
«génie anglais. Cc sont, à des intervalles asse*
réguliers , des camps fortifiés s'étendont jusque
dans le désert.

On a fait des monticules «dont les liords
sont neV-Ms. ipar <!K*S «aea de sable de toile hlasi-
che de draicnsions «moyennes ; de 'loin, on les
prendrai1! pour îles pierres de laiïe. De nom-
breuses traucîbé-ei» reliées par des boyaux, des
brocissaiQcs dc fil de fer barbelé, dont l'aspect

I fait hcctcucr , des abris en briques de ciment ct
toutes sortes de travaux retinrent suocen.ive-
cmen-l mtire «ttention. Ils se imiltipiiii-cnt ù mc-
Mite «rue "nous approchions ite Suez.

il-e-temps s'adoucit, l'ne pluie abondante com-
mença à tomber el. à i]'horreur d? la vision de
guerre qui venait «de hanta- notre espect . succéda
l'arc-en-ciel le plus beau , le plus ravissant qu 'il
fût possible dc voir. Ses bases se prolongeaient
darts '-.«. iner «et avaiett'. une vntensâlé de couleurs
incomparab'e. Après ic déluge biWiquc, le Sei-
gneur avait promis A N'oé qu 'il épargnerait dé-
sermais l'humanité «l'une parcelle éipriemve et «"iii
montra l'arc-eii-c 'ei] comme un signe perpétuel
dc sa- divine résolution. A ce souvenir, combien
j'ai .souhaité que 'le paisible météore fût une
divine ga ran lie que le genre humain nc veira
plus jamais l'horrible cata.v'roplho qui vient de
répandre sur les peuple*- son déluge de feu, de'
1er et de sang !

iTte' de Suez, des Filles de Charité ee prome-
naient au bord du canal. Elles saluaient dc
leurs imbuchoirs Mane» des religieuses faisant
roule avsc nous : l'une d'entre o'Jos prit même
un instantané-de notre paqueboli Lears cornettes
se confondaient avec la blancheur du «sal/ie. Ces
¦_nga?s delà diarité sc rencontrent partout où il
y a quîîque place peuir le dévouement -. suc les
dia-rr-rpr- Uc bataiHe, dàtis les hôpitaux, dans lés
écoles, 'les orphcéinacU. tes prisons, dans les
gFae-B' du -nord «et siir îles sables brillants, du
dôwrt. *

I-Cç«!iquch.ol ns fi: qu'une coi*r.lc estale A Sudz.
Nous repartîmes wrs deux heures et nous enlirfi-
mei dar_i la mer Rouge.. Iii'.e était «l'ouï «calrme
parfait. Notre rouie se paursuinll 'plim A «l'oy «?•-..
«q\_ï «jsllc evûpv'A'âi.'.iat pa. ies au\.tà -BANi-c-,. parce
que la prochaine escale devait être Massaooa.
Aussi , durant toute la journéa dû-lendemain, nous
aperçûme» les «montagnes de la «côto «égyptienne,
dont nous n'éMûns guère dis-cants dc-p '.iii dc cent
«Otes.

ILe mercredi , 11 février, vors 8 lieisrc» du soir,
apr&s un voyage très .tnmqtéî.c, notis arrivâmes
devant .Mctssaoua, le part italien de JIBiytbrée.
l j !  (îoblonz devait y paswr la r.-iiit. Comme 2
cnlra'4 tout à fait dans «ie bassin du port ct qu'on
pouvait aborder ave; la ¦mécne facialité <[U 'i
Brindes, nous 'clesccndîmes A' terre. Un jeune
BAioi-., avec _on épouse «c-t sa sœur, accompagnés
d'un ami lucernois, neveu d'un «profoiseuT de
l'éci/.e d'agriculture de PéroUes, nous ««qûittJ-i-cnt
ÎA i>oilr se rendre cn Abyssinie. Un aessez grand
nombre d'habitan'.s. eie races très disparates,
étaient Tasscrmb'.és •sut lc quai. Dès que nous eû-
mes mis pied A tenre . -un beau garçixi noir d'une
douzciine d'amtées. ears'd're un mot, nous pri t
ln main, la baisa affectueusement ct l'appuyet
contre son «front. C'était «pcu!-êtro nin chrétien,
«car îles Capucins eie .la province êfe «Milan on-t imc«
sta-lion dc imissicmnacres A Massaoua.

iM-assàoua est divisé en deux parties. C'est
d'abord une petite Ile , où se trouve le port ave-:

un coriain nombre d'édifices. Celle ile* est _ -i_ ié*e
au coitiine-nl pan- une chaussée. Sur U«--cont 'c_ieii!
se ilressent quekjiîes bAtinienls tous neufs d'un
ossez bel effet. Mnis .'endroit est petit.; Les nuii-
sot-s sonlbàtiies sur «le salie. La tempêtâtes, es'.
humide el cliaudc. On y voil de Oa verdure, iks
arbustes d'ornement, de beaux cocotiers. Le jollr
où nous aborilSnies. il avait phi «abondiiinnicnt.
11 f-jàsàildoux. C'est an-lire ebose eh i-XK Un eles
nuains'du burd AC souvient que, au anoîs'd'août
dernier, à 10 hi-ures du soir, il y avail ]A 38 elc-
gtés centigeradee.. *

iLe jeudi -matin, eu moment- où «le .paquebot se
mettait en niouvetncnt pour reprendre la mer,
¦le personnel du bord se «_ _t A jeter d«ss petits
pains «et même des pains entiers st* ta fouie de?s
indigèn«îs amassés sur le quai. Quelle scèr.e !
G-ands et pelits. liccnines et ïc-_a_nc_ sc précipi-
talent, se raculiûent, se lioustiflàent. Ix* inéme
pain ramassé par l'un était reipris par îài autre ,
puis par ua tooisième ; iles cris s'«éle\*aicnt, «es
disputes commençaient ; Ses coups de poings
pleuvnient ; un beau ei long pain tombant sur
cette foule af_an_éc était déchiré ct mis cn miet-
tes. Un jeune liomme a-i-ait creusai A p'iacer plu-
sieurs petits pains «Aans son panier. On 3c remar-
qua *. «il fui oussilfy dévstlàrvé par «une demiAiorîî-
zaiiie dc gaBiordi* et il s'en alla les mains vides.
J cn vis .un autre qui avait eu 'ra lionne forlunC
de ramasser un «pain cn-'ier. Celui-ci, imitant ie
petit pwissin «qui a trouvé une bonne aubaine, se
sépara etu groupe ct partit A toutes jambes dans
ia direction eie la viHc. Le Gabion: sortit enfin du
port. (Le. pains cessèrent de pleuvoir, le ca-ine
se Télablit . et, de «toutes ces -poitrin-îs affamées,
«un cri sire t-e-SKracnvc-it salua le «clrapcau i'.alkn
qvii s'éloignaiect. Pauvres âmes ! Si cïcs étaient
aussi as-ides de ereces*oir le pain <le Ja vérité et
s'ri M trouveait assez ete monde pour lc leur dis-
tribuer, elles se etsputcraient pius humainement
le pain matériel t Mais n'avoir ni l'un ni l'autre ,
c'est un sort capable d'inspirer la plus profon-le
pitié.
. Il élait «sept heures. Lc scPeU nous réchauf-
fait de ses rayon. dorés -, U iUiccninait le paysage
afiricain. Dts cefllinos recouvertes de végé-taiion,
des vaL'ées, dec*i. montagnes qui succédiient aux
niot_!agn«_s, teiîle fiait la vue ejUi s'offrait A _ios
regards. La -mer, superbe dans sa coulour céni-
-éenne, é*!eii d'un calme parfuit. Nous «devions ûIT-
riveer A Aden V* -endemain .vsir V«TS G heures, A
ce qu'on nous avait «dit . et c'est en effet le ven-
dredi 13 février, A la tombée «le la nuit, quo
nous entrâmes «dans le peïrt. La leuipécraUice était
douce e! ia «traversée de la mer Houge nous avait
paru très agréable. P. Justin.____ _ _ 

CHRONIQUE SCIENTIFIQUE

t , c..' -¦:¦¦¦ - de priat -mpi
Le samedi 20 mus, «érpànoxc de rpTJ_item.ps.

Que signifie -^ette expression ? Equinoxe sug-
gère n-cessaireiiKiit d'idée d'égalité de nuit .
Edilité avec épie*? Aviv Je jour, naiuroj'̂ment.
Dès Jors, A l'écpiicc\oxc, jour ct ntv* sont de
même .longueur. C'est IA lin fait «exccpiionnel.
Ii ne se -présente qiie lieux jours "par an, cn
meears ci en septembre, (ihaatn sait qu 'A la beï.e
saison «le jour s'allonge et la nuit se raccourcit.
D en va oàssi du 21 mars, uu solstice (v- juin,
où la durée dii jour est inasin;a, et ccXc ele «la
nuit minima. De juin » .septénaire, ie jour sc
fait phts court, tout en resteaot plus long que
ia nia, mais A i'équc-ttoxo d'ailtomcie, en «sep-
tcnJbrè, pour la ' seconde fi3cs -lier J'anmée, <2a
nuit ct le jour oct même ilongiieur. l'uis, A
parti- -de ce moment , c'est la nuit qui derient
«pCus longue et le joirr plus «ourt, jusqu 'au
«rf_sti«¦ d'hiver, A partir duquel. IA eSïfecncs*.
eliminud gradueltament poiir dcvoajr miiîj; A
i'équj.oxc du priot«_raps.

Donc, aux éeiUiooxrs, «̂ lité du jour ci «de
la nuît ; aux solstices, n_axi_nuem dc iceiguecur
elu ' joar , en jùt'ui , et île ila nuit , en di*ccmbrc.
Cf"a est sTai «pour toute Ca twre.

Aussi cst-31 •inecorreict de tiaTileïr eVs éejiihioxc-»

dctme tccv.si un «voir» tocai à «n i»h«éivo:inè_ie
général. Il nc faut pas oublier (pie «ce- epii est
printemps peur nous dans .-l'hémisphère boréal
est automne dans il'auslrriï; ce qiié est été pour
nous «t hiver dans ".-'hémisphère sud. 11 esl p lus
cc-rre*ct, i>ar coiiséepwnt, de parler des éepùioxes
de mars ct ele septembre, en se rappelant cpie,
à œs deux datées, il j - a «égalité lies jmirs ct 'des
nuits, tandis qUe Je reste du temps, c'est tantôt
le jour qwi l'emporte **cea_a*.e .durée, tantôt ta
nuit : sion pas «sur tout lie ̂ xtx', niais'silr une
nvoiti-i de .celui-ci. Car. si le jour l'ianporte sur
la nii-t après l 'équirnoxe de niars, chez nous,
c'est i'.Jnverse -iVncirv Uliéiirsrphère sud où Ces
saiïGce-s sont l'inverse <L-s nôtres. -

Gj-_ icc.vli- .C- «t crueeic-icc-c.

Poi» l'immense mqjorité,' rexnr«cice physique
c<>'_jAi\ae va refos éj -cstiEré à cdmliaVt-O \e scs-
iiH*nage linlcjectua!. Cette opiriion' erroméo a
passé mêune datis les nierurs. ct nombreux sont
encore les médecins qui conseillent la gymnas-
tiepie ou loi «ports intensifs pour délasseT J'cn-
fant fatigué par les éludes. C'est ainsi «que, «dans
le elernier Congrès d'hygiène sociale, qui eut
li'iisi A Paris , im dos rapporteuny dans, Ja .sertion
d'éducation physique eiffiiiiia que jx»Ut reposer
les enfasitci de îeurs éludés, il s\_fRit de _eiir
efaaire faire iiaie demi-heure de gy-mui-tique i»ar
jou.-. Les physiologistes on-!, o;«->endant, A «main-
tes reprises , démontré que tout travail mus-
ci'aiaire freét psir délcrminor une fatigue sem-
liiable A ceile qui est produite par un «trava-ci
iiïlcUectucl. D'où il suit , que. si el'enfant est déjA
Kurjncné pair ses études ct «sai vous iui infligez
de. cxereioicis physiiqucs en surplus, vous finirez
par le.tuor corrqiS'Ce'leinent. C'est nn fant cehmu
depuis longtemps, <pie.' ela lassitude musculaire
preduit un affaiblissement dntaîeicluel. H faiit
donc savoir ebaiitr le moment opportun polir
uiiiiser avec profil chacun*eles exercices, it fan!
aussi savoir séleclioimor les exere-iecs scion l'étal
physique de l'.individu et ies ndapler à Chaque
indiviidu A part.

D'où il rfeulte que. si on veW qïïc l'éduca-
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lion physique, produite le .n-.ix.imum d effets
ulilra. «H «iaiit • «twiifier On Section- au «aièikcciii.
qui, par ses longues études, i««âisèdc ou doit
posséder l'art de. guérir ics .naSades -c i  ¦ «uissi
celui dentiSJloiviî iu -ntaité. di» !£*»' e))«tliiatsLIJA
seul doit «ro quaiaM pour faire une applica-
tion jusliifiée des exerdevs physiques. C'est donc
un -médecin que doit appartenir _n conduite et
lo rcVcrettion 0e l'ëdiirotion ^i>*siqili* ct non aux
fonctionnaires ou aitx enipri-riques, ejui n 'ont
aucune connaissance des modifications physio-
pathologiqncs de ienfanece, ele l'adolescence el,
même des ndultej.

—•- 
Publications nouvelles

t. Amour> chrétien ,- rptar A.-D. cSettï_a_Tges, «mem
bre do «l'Institut, iprofesscur A C'Iiistïtut catho-
lique de PBrt». Un voé. in-12 de XVI-
308 pages, tiré sur «papier rvergé. Franco par
ta poste : 6 francs. — Librairie Victor Lecof-
fre, J. Gabaîda, éditeur, rue Booap«a_*le, 90,
el'«T-S.

Xotne monde nioelorne «est ainsi fait qïïc pCus
qne jamais nous demandons A nos îeclurcs
« -'aieliiaCiil-é >. Jfais e.%l-& un thème plus actuel
que celui (tbordé ntijourd'hui «par M. ,1'abbé Ser-
tilanges. L'amour est l'aipha et J'«oinéga de
toute ta vie, île toutes-Ces «vies; eha-cUn trouvera
«dans ses «pages toute l'actualité de son propre
cœur.

.Certes, um le. siïjet a%mit d. quoi «renil-e déli-
¦cate ta ttUtnMrc ete le trsèteir ; mars mous trou-
vtrcois ioi La manière cl_rétie_l__e. Dès l'abord ,
M. i'ubbé St6rtSÈeitgb» cherche en Dieu Ses lois
ele l'amour, et c'es.1 de ce sommet qu 'il regarde,
qu'il décrit, qu'il juge.

Partir ele ecx*tte hauteur n'est nùilement res-
treindre le champ eïe- sa vàaioo. L'eapist tttma-
-urd. eat i'espril philosophkiûe intégral; 2c
eœur humain «Huilié et'ines» dch-cole ses secrets ;
il déconyre ses vraies «attaches ; i, nous ipormct
de lui «preserjere sa règle dams _'étetn_e__e et
oolueGle grande aï_oi«re «ie «hecuet : notee vie
eni'd-I is'aat de vivre.

L'Honneur au miroir de nos lettres, essais de
.psychologie ct de craoraJe, par G. Le Bidois,
«professeur de littérature française à l'univer-
sité catholique ele Paris. — 1 vol. jn-lG eo-
Bondiier , de -108 pages, broché (majoration
comprise), 0 fr, Librairie Garnier , frères,
l'aris.

. Livre de haute culture. C'est une étude abso-
lument noùvolïe de plusieurs des «œuvres prin-
cières de la littérature française et de que'qn es
autr«?s emoius notoires, «mais «on moins expres-
sives, à cette fin d'en 'déterminer Ca signification
spirituelle et tn bienfaisance foncière. Un senti-
ment unique, l'honneur, est «comme l'unité de
mesure par quoi s'évalue ici le degré de beauté
et- aie bouté des oçuvpcs. Livre «donc de littéra-
ture forte ; Hivre àusk d'un vif agrément. Ce
tempérament,esï dans-^n tradition ele îa grande
critique française. L'auteur , il y a quelque vingt
ans, était quaBifié par un maitre, Emile FagOet ,
de penseur, moraliste el professeur de drama-
turgie de loul premier ordre. Son nouveau livre
ne patatt pas indigne de cet «ose. -

Lc Nombre et l'Opinion publiqlie, par «Georges
Deherme, un vol., 4 fr. 55. (Bernard Grasset,
éditeur, 61, rue des Saints-Pères, Paris.)
Bourré île faits, éthyé sur i'histoire, muni dc

la plus impérieuse raison,' voici im terrible
réquisiloire contre le système électif et parle-
mentaire cn France. j(

A 3a vérité, si î'autéar refuse au nombre ia
fonction da direction , ce n'est que pour lui en
assigner une autre plus haute, plus effective.

c IA  seule dian-acratie «possible, dit-il, est coKe
qui «rst d'orilre .moral , celle qui Jail du Nombre
la grande puissance motrice, modératrice, régu-
latrice «ie tous Ses pouvoirs, par l'opinion pu-
liliqiic organisée, instruite, elirigée. Alors,' ce ne
sont plus Ces forocs matérielles qui dominent ,
mais celUs elo" sentiment et de la raison. Au iieu
d'une vague démocratie, qui se résout toujours
en Une trop réelle ploutocratie, s'édifiera ainsi
ta siKiocralié. -r

La Société des nations. Tribune intcrnationilf
]>oùr la discussion «tes iprohlènies concCrcliant
une Société eles nations démocratique, colloc-
ition des documente concernant i'actiiitê ét le
ilévelcppemcnt du Pacte de Paris. Publié par
lc Bureau SuisseJ_olla_id ais Pax Dr B. de
Jong '-van llcek ch iDonk ct I)r F. Trosch
Beraierhof. .Berne.
1̂ .* but principal dc la -partie de nolirc revue

ré.eri'ée à £a distnssxon n'est p ie s  de • propager
l'idée d'Une Société dés nations en général.- tie
travail dç première , nécessité-se fflit déjA d'une
façon rcmarepiahle dans diverses revues aatiti-
nrarlcs de ]<resque toiis eles pays. Colle idée princi-
pale est plutôt Ue . former mi des points sur Jre-
queirs se Tcncon'T«nroi-t les partisans convaincus
el compétents d'une'Sociélé des nalicns démo-
cralîaque, pour discuter les «meilcures solutions
d-es diverses epi es lions litigieuses <p«i- nc man-
eiaciont cas de so pTodUrxc. 5ors &a 5'étnde' dè-
laille«e dè chaque' prerfilèniac îiarticniicr. ¦

Réouverture à Oenève
«le l'HOtel International et Terminus
•«- TRANSFÉRÉ T&t

20, rue des Alpes, 20. Genève
en face de la pare de Cornavin

Complètement remis i neuf , avec eau chaude ct
froide dans toutes. !«¦:* chambre;, appartements
privés avec bains, etc. 2033

ileâtaïu-ani- p cn.iQii .,
Venve E. Amherd. propriétaire.

Depuis plus de 3 ans. on sert chez
moi le café H«ajf, oafé en grains sans
caféfne, et j 'en suis-très content Mes
malades sont du même avis, je leur
ordonne touj ours avec plaisir le café
Hag. M. T., docteur en méd.

à prix réduits
Nous venons de recevoir-, un nouveau lot dc chaussures A prix

néduits, quo nous mettons cn vente aux prix fixés par le Département
• suisse d'économie publique.

Marques : Baily et Srllttlselleil
Pour hommes, croûte et box N° 40-47 de Fr. 30.25 à 38. —

» garçons , " . id. 36-39 24.50 & 30.25 I
» fiâmes id. 36-42 20.75 à 32.25 I
n fillettes et garçons id. 26-29 13.25 M 9.75 I
» * » . » id. 30-35 16.25 à 22.75 I

Nous offrons en outre, à prix réduits et sous réserve du disponible,
les articles suivants :

POUR HOMMES :
Souliers de jours d'oeuvres, non doublés, ferrés f iCB 40-47 à Fr. 29. — I

. de dimanche , box ou croftte de veau 40-47 » » 35.50 I
POUR DAMES ;

Chaussures de jours d'eeuvres, non doublées, ferrées lt" 36-42 ù Fr. 23.— |
» de dimanche , box ou chevreau » 36-42 » » 31.— I

BALO CHES non doublées ; Pantouf les ; Zoccoll û prix réduits
Grand choix da CHAU88URE8 OE LUXE â prix modérés

, F. VONLAM,HEN
Magasin de chaussures - Pont-Muré, 15£ - Frîtooarg S

= TÉLÉPHONE 214 '
==¦ ¦ ¦ - ' . - ¦ i_____¦_¦____¦__¦«>_»»¦ «lll'IlaiWI—_1_»j.iMî l_a».^T———m _̂__ _̂

, :« -. ¦' DE LA

SÉRIE B

de Fr. 10,000,000
GARANTI PAR L'ÉTAT

H 4$»-»r— 

Titres eau porteur de Fr. 1000.—.
Intérêt annuel : 5 y 2 %.
Coupons «emoatrlels aux échéances du 36 avril «t du 31 ootohr .
Remboursement : 30 avril 1930.
L'admission de ces. titres à la cote de la Bourse de Bâlo sera demaadée.
Prix d'émission : IOO % franco do tous droits de timbre.
Les demandes pour d6s titres de cet emprunt sont reçues par la Banque soussignée

ainsi quo par toutos les maisons de banque suisses ; olles seront servies au fur et à mesura
de leur rentrée. - , ' ¦ « ¦ .. • - , P 1.544 Q 2747

Prospectus détaillés à disposition;'

BANQUE CANTONALE DE BALE

&Cb6l6Z «<w»<>«»j^«t̂ «»»<_>^&&^a^^^^ >̂ fe ' a_am__taàfiam
des machin. Suisses f !.v .ii:w_u_ »r«-i»M_wtoi. * IX I Di H. GisfioitD; H, GULLKT

Mèdecifl -dentlstn
Consullat'ioris à Pa

ferne tous les jeudis
île 8 li. il 6 heures.
Maisons Delanrost,

Phrtogr. (î.aRIoIui

iSË **' -  
J 

"s'adresier tout do suite à Bîfl'n. $ 
n/rSC(J filir

Petits pàjemenl8 m-Motb f Vottrun, Hgbut d-àllttiro««, fl ifrl- #¦ lre' «quai.' SSO°
- Dedufts cetsJuu iîhiitfé % bour«' W««-'o \olr«-I>am*«. » f o tv. 60'e litre.
?—¦-;——S ' VgSSSSStSSS r^ -'

"¦ 
¦¦«¦«¦¦¦¦¦ «

¦¦
¦u *» Eau-de-vie da tcuits ,

'tbîlflia Snl_S8 lifi ttBL ?^^<^»,»^^<»-»a!̂ <«»̂ <>«-<?-»«â -»» l«5ual.. 20°, à a tr, so
. . ,„„„,,»,« • ' • le lit.; envoi dcpuis5lit .,
a COBfire , «UJOlSsflB Bfi"_ B ï a " ï P  VFSV rr,«.Brt contr» 1 remboursement.

US.Hil l  lir. KIMS W. VtteiHWr, •!.!»
I- M—.M... r ¦ -, . ,-,..„ -. . , ,  Hwa l H I  UL.' HUIO lerf». mtnMwmi*¦__iiir_HBHt mrnniMii _ Ki-awaiis. 551

A VENDRE immédiatement

\ UNE MâlSOPi I
I (4 logements) |
g sise en ville, situation en plein soleil. *

«
Prix do vente exceptionnel : 4000 fr.' |

(Conditions de paiement des p lus favo- , t-
\ raMes.) 25D3 Z
* S'adresser tout do suite à M. j>ii. A
f c;<. i î i -n:i. i.-..., i i.'n««ir«', fl t-rl- é
• ->i> -- -:: ¦ , : ,  Pjauo ?, - . ' r.. - _K*tai»*. •Q ,_ ., , ,  ,„ . |||||M .. !_,„ , V>
«f«»'»«fr«ai'#«»»»a»»«M>»»<»»»»«H>44

ACHAT OE BÔ1S
On serait acheteur de boi? en gçiêmo, 1" choix.
Fa_.e.offros,-'prix rendu tor wa'gorf, gare expé-

ditrice, sous chiffres P 2557 F, à Pubiicitat
S A..  Friliourg. , ' , $616-397

_'_ - - - ¦!_ . Saisse tt a&cli.
à co83re, LDCB?H8
maammiBsmBmm
Descentes ie lit» .

Deairnti de Ittvzbos raDepnnti de lavxbot H i'aue ouros,-prix rendu >cor wagon, gare expé- Wgj _^ . «
. Dc.-ar.t3 de portes g ditrice, sous chiffres P 2557 F, à f *ubi.iéita* 1*6 O ITI Bl Bl i.

TafiU aii niitn-n S A..  Friliourg. 26Î6-397
Tapit cocos Linoléums « i n. Clu Gentil, »7»nt

r »««« HORLOGERIE-BIJOUTERIE SBKt «WcSSÏ
T m  BOrr T. - - er.e.r. ,- __ _ les murai el

i i |)|My'"K«M| fermer mois de liquidation t**xete«i regnliSremeil
ameublements -. f f f l & t W l  de la maison - <  * -'- .<t« » heure» a miai «a
8, rueduTir, 8 Ae » n. ia is heure».

PEIBO ïïHC T.L 7 .63 M&m DALER. Fpères .̂ -«¦«¦«.¦.
¦¦
--^^¦__¦¦¦¦ ir—--r ;—- * WyàŜ B Vis-à-vis ie.Terminus i p: durets et cou _ .sii_ -i

r»«»«r W««. *-«i*̂ v*i wf! %,\ Çk ' ¦ ¦ FiumoB blano et gris
I J»  DEMAKDI m\m Encoro un beau choix dé montres hjjggSBlfr

-UOUrtiCr i « 1 Si I 
d'avant-guerre. | Grund assortiment

pour commerce do che- fîi f l\  
R«bai«.|Sa 20-à 40 •/,- ¦ 

1 „ - ¦£'
vaux ot diyci-s :dans 1. |l\ (Ml i Tout offro acceptable sera prise I I .  OUDD
canton de Fnbouig. «B u_.(l \r( « «. ,_-,:JI.. |.. ''¦'¦ MT F

Réiûrences et garanti,* f k W i/ m  cn considération. ameublements
exigées. — Ofires écrites ,'H^/^ OCCASION UNIQUE 

:-: 
DERNIER MOIS 
| 8, rue du Tir , 8k"«^

blioi,as S- A- E^^  ̂ PROFITEZ I-MOTOB im



Monsiceir J.an Haym-oz «t scs enfants , il Fri-
bout g -, MIHIS'UCUT Xn\ia*.r llrolij-, *>-.¦*« «niante -.«I
petits-enfants ont la douleur dc faire part i'i
leur» parents, amis et connaissances du dicès
de leur chère soeur, belle-sœur et tanle

Mademoiselle
Marie Philomène HAYMOZ

sjîrvsiiu A «Nice, â l'âge de 80 ans. miinii* (le
toiis les sacrements «le l'Eglise.

L'ne messe «pour le repos dc son ânie aura
lieu jeùili , 2ô imars, à 8 heures, à la chapelle
«lu B. P. Canisius, au Collège.

Lc Présidenl et le comité
de la Fédéralion fribour geoise

¦ des JDCiétÉJ d'agriculture
ont le regret de faire part «1» la mort dc hur
dévoué vicc-iprî*sident

Monsieur Joseph JV2HGO
dépulé à Guin

décédé à l'âge «le 5i «ans , Je 21 mars, après une
«courte maladie.

L'enterrement aura lieu Jc mercredi, 2-t cou-
rant , à 9 h.ures, à «Uu'iii. ,.

La Société cantonale fribourgeoise d'horticulture
a le regret de faire part du détés do

Monsienr Joseph JUNGO
Député

mcmlirc du Comilé
et membre dc la commission pomologique

de la Suisse romande
1/entcrresnent -aura licu à Guin , lo 21 mars,

ù 9 h. du matin.

T"
«L'Hospice «le Chàtel-Saiiit-Dcius, les familles

Pilloud ds la Roltaz et la parente ont la
profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur Joseph PILLOUD
leur regretté bienfaiteur et parent , décédé i
Châtel-Saint-Denis, le 23 mars, à J'âge de 63 ans,
uiuni îles secours de la religion.

L'ensevelissement aura licu à Châtel-Saint-
Dernis. le 25 mars, à 10 heures du matin.

L office île trentième pour le lepos de; 1 aine
de potre chère sœur et nièce

Énuna COCHABD
aura lieu icmrrcrcdi, 21 mars, à l'église de Tavel.
¦¦¦PS» ___.m_y*MJUM|ft«flf| tmîtPtiPB^W m̂ ^?F'IÊmai '

Bois à vendre
On vendra a\vs ciu-K"*"--*. ¦¦putAKi'Ms, lc mer-

credi , 31 mars courant, dao.* les forêts  de
Fosse et Cudré, rière Cutt erwyl, 15
moules de bois de sapin et «daille et 40 tas de
«branches ct de bois d'é-claircie.

Rendez-vous d .s miseurs. à 1 heure de l'après-
midi, il la croisée des routes Fribourg-Avenches
et FribourB-àPayerne, en dessous de Rosières.

I 11 /$tr&&$icïilerfaéÙsz
JL <Pb_J5#f>I FiiHfeSfssV

LR Porte- Plaine, Réservoir de sûreté
Dépôt pour ; Fribourg ; l_lbralr_ o de l'Cnlter-

nltt , ou..- ç; _ ..- .'- >.«, i . n r _ 2767

l lfl Japil-SflêMBf 1
i pour dames et demoiselles, forme mo-
I derne, aveo col et ceinture, viennent de
I nous arriver d'Espagne-

g au prix unique de

37 fi*.
n livrables en toutes teintes. Envoi contre 1
B remboursement dans tonte la Suisse par B
I >a maison d'exp édition des

I Fils Walther-Blocb, Yverdon I

TAUPIEES !
ACHETEZ

Piè ges à taupts renforcés , chez
tes Fils de A. Chiffelle

26, rue de Lausanne, 26
FRIBOURG

Paille, foin, regain
Foin coupé

tousle» articles fo.urragers , aux meilleurs prix du jour.
Se recommande, 416

Emll Renold, ci-devant Renold , frères, ' Zurich

A louer pour tout, d© suite

GRAND LOCAL
A oênïie de PéroUes, 5, rez-de-chaussée

A la mîmr* àilrtsio , à vrmlre : cegin^ île gymnas ' i -  j
(|U*, lap is coco 100-110, 1 vélo, ça-ierset bureau droit. «

ON DEMANDE
iui Infirmier

pour* un hosp!cededi»lrt .t.
S'adr . uer sons chillres

P 1958F .& Publicitas S,
A..F *ibcuri. 2072

EL Militai
Alimentation

générale
- Demandez -

BANS ME9

125 succursales :
Cêîé rôti, réclame

le V. kg. 2 lr. net.
Sattmon Pink Ala»]»

bte 570 gr.lfr. 45,;
Sprats (sardines), à
l'huile, bte de 200 gr.

env. 0 fr. 85.
Prunes d'Espagce, b.lla
qaa_ .,le i4 kg. l ir.25_

Expéditions par colis
postaux dans les cen-
tres où il n'existe pa.
de dépôt. 2488

DEMANDEZ dans
tout les Caiis-Rettau-
ruts, in viritablai

ifl
CB Louis Binz, confl
tour. Btaldsn, 131

OECASIGSS ES TOUS fiEHlES
l>H»n«, «rn«sapé»,

rm i i - , < . . r  ¦ r lr .aibr. J
coucher, salle à manger ,
table de nuit . **nrpaax,
«*i'H>_noi_ ra, lit» en bois
et on 1er, linge de maison ,
chaises, huili»s-rl*. M-
Joclcrlr et alliances, etc.
Banque Ae iirO-s »nr
K»RrH , rue , Caroline, 5,
Lnimniif. £82

MORUE
Mornesalée , le ' « t kg. lir. 33
Morue s_chêo , ie </, ^S-
I fr. SO ; Harengs fumés
la douz. 2 fr . sot Harengs
salés, la douz. 2 fr. OO.

Marchandise de premier
choix. Expédition par colis
postaux par la maison de
comestibles. 1322
H. Ketnet. Hoolri-nx.

NATTES
de Chine
et da Japon

Milieux
re' svncçt  de lils

devant de lavabos
au mètre

cliez o U r I j
Ameublements j;

r. da Tir. 8, Fribonrg.
¦lll ' l T i— i n  .. P

Nous livrons franco
toutes gares C. F, F. pai
wagon

Foîn
1" qualité , à 48 fr. les
100 kg.

Paille
1™ qualité à 20 ti. les
100 kg. . 2724

Ecrire sous R11423 L
Pablicitas S. A.., Ltt *.
a an ne. _

Ok, A BESKR¦̂ ^SCKUHPUK

OCCASION
Cuillères , F._ .c_e!le. el CCIIIBôM

do première qualité
Cuillères argent alpacca,
<_z... _» Jr ;-Fourchettes,
arg»nt alpacca , dz.2S fr. ;
Cuillères à café argent
alpacca, da 2* fr. : Four-
chettes et Couteaux, avec
manch . en ébène, acier de
Solingen, qualité super.-,
24 pièces assort., 99.fr. ;
Cuillères allum., dz. O fr. ;
Fourchet. ¦ »-6tt .;
Cuil. à café. • > 3.50
Envoi contro remboursc-
S" partir ' d'une demi-dou-
zaine-, .-T. Kavendnurs

^
Hfi-

te!e3 et Pe'nsTohs, rabais.

C. WOiTER - MOERï
La t'Us.ax-ilc*Fo«rfli»

¦BHH wsKaKxaBamiBmXïnaf uuBma m ¦* *• w « g

La filodo du Printomps
Les dernières créations

Richelieu afec des .lus : 2 brides avee devins :
en daim Mane .. , en cnnvrc.au rouge» chevreau no/_* . . ", , » vernis noir» vernis noir , ,. » cliKvreau noir» chevreau rouge

Souliers bracelets '• n ., ' ,
en p,au brune BOItCi. COUPS poIODllSe \
» » rouge en çh- vreau noir
» vernis noir '. ,
M daim .mir " ehevr«», brun

j Bas et chaussettes assortis I
BEAU CHOIX DE CHAUSSURES

l'OOB

communiants o'& confirmants
Assortiment complet dani toutes les séries B

-*"<3g> Qi »

CHMIS^URF S BlnnFRMF^iiHUOvuiiuo llffVil>vniiLO -S. A. =#==
Rue de Bomoiit, 26, FItIBOURCî

TÊLËPUOXE iS9 !
.__¦_« «  »._.B .. « « « o a j i a u a _ ^ è i _ i ri «_a "m n~r ! r M

OU OERAKDE

CUISINIÈRE
poar bonne maison bour-
rj.oisn . Envoyer références
et jhotographie sous chif-
fres P 2649 F à Publicitas
S. A., F-Iba.u.».

ON DEMANDE

PERSONNE
sérieuse, active et de toute
confiance pour aider dans
une grande droguerie.

S'adresser par écrit sous
chiffres P 2686 F à eftiM. -
citas S. Â., Fribourg.

lUiSMMÎ. .À̂9 LEMANIA
Préparation rapide,

approfondi ec
BACCALAURéATS

SllahuAita

ON DEMANDï
jeune fille

pour aider au ménage ,
chez M»0 Eliaia» iMta;,
Anto-garage, Payerne.

Timbres-postes
à choix par Cacier postal
7338. Banptnll |Thur-
gorie). 2773

â vendre
nn (trou éhn (essieux
20 lignes), m ét at de neuf.
Conv iend ra i t  pour ca-
inioaagc, et une bonne
jamemt de B ans, garaa-
iie très sage et pas peu-
reuse.. .

S'adresser è H. Vove*
MI, A ,  fe -llnrsBon.
près Siviriez. Î775

Mo!o-P.eii ?fot
à 2 vilesscs 3 •/« HP à
2 tylind.-es, état neuf;

(larag.i Panl lurhj-.Payerne, TM, 105. '

BAISSE snr lss
papiers peint»

GRAND CHOIX

F. BOPP
magasin ds meullu

Et. da Tir, 8, Fribocri
tiUptioiie 7.63

De___ ci!2z IM fc-uïTisa

A LOUS R
dès le 25 mars, dans villa ,
i la campagne, à 20 min.
de la gare, pour petit mé-
nage , un apparUment ,
rez-da chaussée, 4 cham-
bres, cuisine, buanderie,
mansarde, eau , Inmièra
tlectr., jardin, iorêl, vue.

S'adresser *. rae de*
Chanoine», 131. Tél.
0.«5. Îf5i

Oa ij iin les»
tout de suite , propriété
de 1 à 5 poses.
~- Parc avicole ROmersvvil,
près Baanrgnllloo. Fit-
iionric. 2TT6

FOURNITURES
pour

maublet «t lllerli
crin, lame, lichs, crin
d'afri qua, flume , roi-
flume, plumes, coutils
pour matelas, étoiles
pour canapés, etc..
ùuF.MQPJ*

ameublements
E. du Tir, 8, Fritoarg

TôIfphon'B 7.0^ .

i mmi
motosacoche 3 HP., cn
parfait état do marche.
Bas prix. 27.1

S'adresser à fi. Goa
«sain, A v.-nue de Bean
regard 10.

OS IIEflAÎVDfi
une sommelière sachant
les ..deus' langues, ft la
Brasserie Tirtittanm.

On demande
pour un monsieur seul ,
une peraonne espéri
mentée, pour la tenue de
son ménage. ... "758

.S'adresser *ous chiffres
P264Î F à r r. *.- ;  r i .  ¦; >
S- A-, Frlbonrc.

iBÊÉéé^MâMÊSsm

GDIS181ËRE
parlant le français sachant
faire uno bonne cuisine
bourgeoise et s'occuper de
la tenue d'un ménage
soigné, composé de dîux
personnes est domaudée
pour le 12 avril prochain.
Gages : 50 fr. — (Voyage
payé), 2755

S'aiiirosserft «in» HeJjr-
Bo-rbter. h neltmoist.
¦rr<rnrT«»T»T*ï**T«

à ¥®adre
quelques wagons de bon
foin et regain du pays,
bottelé. Faire oiîits M.
av. - i c s ,  < > r ; . propriétaire,
ans Granges, Dnd««
.nr. lieu.ie, 2750

Xaiitè d'emploi

approuvé délinitiveoient ,
Sg* do « ans. Garantie
pour lo trait ,(docile).

S'ndrosr-cr a M. jnl.  »
FcIdeK, Au M.iini , t tn lx
(Jura hernuisl. 273»

wmmmKmmmmmmmimmmBmmmmmMmmnmn

Qualité d'avant-guerre

Ŵ Ê^SÊMS^&i

I «2^™%  ̂I
1$ * ïcu«< <f >m
I nouvelle Iwérc 8
| ét 1ère qualité ||
fft fabriquée exclusivement af[
a avec du malt et du-houb!on 

^hmmÊmmm
Qualité d'avant-guérre

À VENDRE
nent d'habitation, au centre du village
endes (ct. Fribonrg) à 20 min. da Mouret,
os d'autobus Friboarg-Bulle, bâtiment bien
i, comprenant 2 logements de 4 piè^ei, cui-
, cave et galetas. Jardin et place 3 arce
ntiarea. * 2Api .
«viendrait pour eéjour d'été ou pr artisan,
idresser â Louis Clément, épicier, à Eyeji-
ou d È. Gwnij ,  laitier, à Fribourg.

Creusage de la Ciblerie d'Ârconcie
La société de tir d'ATconciîl met au concours

lès travaux de «rçreuMSRa «Je la «ribleiie.
Prendre conoaissance des plans ct conditions

cher. 91. Max Donsse, président de la
Société de tir d'Arconciel.

Les soumissions seront rîçues jusqu'au jeudi ,
25 mars 1020, à 6 heures du soir, par M. Max
Dousse, à Arcoàciél. :., 2765-417 '

l.o Comité.

MêKêêêêêêêêKéêêIêKê _̂WèêêSêêÛêêêêêêIêM

j LES CIGARETTES

I*..-. ». ; l « a _ ' -¦' i . , i f 1 M
* 

i lîmi,  m _ _ _ _ _ _ m _ m _ . i /

Rappelez-vous
oc*

r^ncieDDe f bape llerie J. W.Meier
A ÉT É TRANSFÉR ÉE

Rue de Lausanne , 32
(â cfiiS d» la BSEîB- Glasson)

SâlSOS DU
~

PRÎHT£fflPS
Grand choix en chapeaux pour dames,

filles , fiilettf s, messieurs, garçons.
Marchandise fralshe et d. 1er eboix

C. R. Hochstrasser, -.lire.
:' "T* - "- " :. . '. .'. ."- :. et :. -.-- .. ;, ;' • •  -; ¦¦¦ T: ï t ;. •; '-- "T*tmtmt î tmt t tmmmît f t r'

GABIÎJIKT OEKTAlRB

H. ©#US^i«
chïr*ii 5'gicn - dentiste

BULILIB, Anna* 6* U car.
tâ.pboas si

HATEL-ST-DENI8, iîtm H \g SiW.̂ Y

Prochainoment nous rocerrons dc France plu-
sieurs ii-agons de bois pour chauffage , hélrc pur
et hêtre mélansé, «chaîne et charnie.

Brinuettes de houille & coke
Bureau de venl« : H. LAKG-GDYEH

& Cie, 58, Place de la Gare, 3S. 2566
Téléphone, 165.

*.̂  Jrr=:.'̂ -\ v_»—faar-̂ tt,̂ ^—-̂ -rcy ^»

l Bijonterle - Orfênerlel- Hoilogwie |
F. HDHLBHUI & LÀ8HàRT|
R Suce, de L PFYFFER |
| • ^̂ î •

[
J VISITEZ NOS VITRINES j

HlARYLANO-VÂUTiE
à 50 et C9 «cent, le paquet

sont les meilleures parce qu'elles I
sont fabriquées exciiisiv<-ment j

-. arec du Ubac Maryl.-md léger ? ; I
et ne prennent pas à la goroc. , S

!Z£geSB3B&KBB33SS&ËSR3î%t$iSI& SSSl_i«r,Sh_feiSisi ,,P

¦̂n-_---H___ n̂___l_l____l_- MH«M__Hr)-̂ «___n«iilli in

cO0O3COC«OQO3ar_10'0O30ODOO0OD3O0O0g

I GRAND CHOIX I
° ru 8
o Scies de jardiniers
o _? Broïses ponr arbres M g
H S «Cisaille» à haies ^ g
a ta. Echenilloirs x H
g * Eécateara *a o
8 ^ Bâcloiis O o
g | Bêches O |
g S Bâ'cata 2 o
g «â Piochards 

^ 
o

o -2 Serfouettes — n
S 

^ 
Tendeurs galvanisa ¦* 5

3 5 Crochats da treit'aKes ^ §
g Flls de £er et grillages 8
2 CHEZ

Î les  Fils de A. CHIFFELLEl9 Sg 26, rue de lausanne, 26 g
FRIBOURG

ca3C0B00D00OO303aDO«_Oa0O0Db00O3 -

L. DESVIGNES
l Fourreur

Nouveautés de la raison
Superbe chois en colliers, eellsts

Autruche et Marabtut
Toutes nuances. Tous pr.x.

Depuis FP. IO.—
TP-ANSFORMATION - CONSERVATION

des fourirures. pendant l'été
14, PEROLLES, 14

t 'haoDage centra l
T2LEPH0KB 6.7?

m

Fournitures générales
pîRf ixut&HatieBi

Réparations et remplacements
de chaadiÈres , ladiatears, beuilleun,
j erpentin., tajanterie , robiartts-
tie, ete.

«Service de t»ntrôle e* Eetttyag»
do chaudière*. ¦

Réparations d loa r s as ;-;
:-: Soudure, autogène

Albert BLANC, m mm
« La Prcîrlï s, SS. FircIUi

Enchères de boïs
L'Etat de Fribourg 'exposera en *vent«e, aux

enchères publi que», le jeudi 25 mari, lei'Iats
ie bois design es ci-après dans le» forêts du S*e
el de Clifitllluu :

25 moules de bc'.re et tapia, 250(1 lagols,
10 tas do dé et 15 tas de belles lattes, 30biU<i
et charpente.

Rendez-vous des miseurs à 9 heures, à Gran-
geneuve. P.613F 2727

. L'inspecteur des fore 's du i«r.ar» dl .-
J. DARBELLAY.

Enchères d'immeubles
M"" Martine, épouië de Dominique Nicolet , k

Ch£tonnave, exposera en vente, par -rois dVn-
oh«sres publi ques, et par lots séparés, les immtni-
Blés i[ù elle possède rière les territoires de Cott .ns
f t d'Autijuiy, compronant grange aveo écurie et
environ 12 posés de terrain Les enchères auront
licu dans une chambre particulière du buffet «la
la care de Cottens, le jeudi 8 avril 1920, à 1 y ,  h.
do l'aprè. -niidi.

Fribonrg, i.̂  '20 mars 1920. 2740-411
Par commission : J. Etncry, not. c

500 Paires Souliers
américains, ressemelés et terrés, seront en vanti i

18 fr.
Scrercdl, Sl mars Siviriez, le matin.

Vauderens, après midi.
Jeudi SS . » 4 Cressier-sur-llcrat, jars

(auberge),
Veatrad! BG > Sugiez, Oate gare
ditmcdi £7 > «il Fribourg, Caté populaire.

Oinea commercial ct agricole, Frlb«. arc.

Inehères publiques
Pour cause de départ , on vendra aux enchères

publiques , lu Inndi 5 avril, une

IVIAISON D'HABITATION
avec grange, écurie, j ardin et verger, situé au cenlre
du village de Corminbœuf. - Pour renseignements,
s'adressera U* Despond, dépoté, aidit lien.

TOURBIÈRES
D»

Prez-v.-Hor ẑ et - de Garmiswil
L'eijloitation reprendra vers le '25 mars.
S'anno-K-fr citez les surveillants^

Exploitation de Tourbières S. A.
Maschinpatorf A. G.



Î ________B——H lll IH ¦¦s—wm —— 

Préesrvcz VCM.S
contre la

GRIPPE
INFLUENZA

par l'emploi Uu
SAVON AU LYSOL

ou 4 l'acida Phénique

GALLET
En vente «dans toutes les pharmacies

Une brochure spécialo sera livrée sur d.mand-
par la

Fabrique Gallet, Nyon

Vente d'immeubles
. Le soussigné met en venle, do gré à gré, les

immeubles qu'il posséda à Itomont, ,-oit :
Maison aveo magasin, située sur 1a place de

l'Hôtel de Ville.
Deux immeubles bien situés à l'entrée de la

ville et comprenant, pbarmacie, bureaux, atelier
et place à bâtir.

Deux poses et demi d'excellent terrain, près
de l'usine électrique. 2711

S'adresser à M. François Donzallaz, à Romont

.-«ggg  ̂ Pour devenir

€§§& Chauffeur
«W -a j*»y apprenez i conduire
1¦£&__ f i 1 Ecota do ch»3f-

/^^'vtr-^vT  ̂L' LAVAÎiCKY
CJ. -}'*^>.-".lé '":'K:•

¦¦",* -"c:̂ -/': ¦• ¦ ' l t .  B»rjl -»i
'**£££±y. ,̂U.Z'-'-* I,AUSA_t?iE

Brevet garanti en S semaines
DEMANDEZ PROSPECTUS GRATUIT

*l_r_. ** .___. S£___r Hinr «IJ«M ^S' *àï-_#

Pour cause de départ , rabais sur une quantité
de chapeaux garnis pour dames et jounes filles
(cl apeaux d'été). — Un lot de chapeaux d'hom-
mis et «d'e&tant» & céder è. bas prix. Rabais sur
articles pour tailleuses. 2.05-367

So recommanda,
E. Rtneny-Torche, Modss, Grsnûs'nat.

G8O0O3OG3ËGQGQQ00o o
§ 

Nouvelle baisse Q
tur le pap ier peint D

VIENT D'ARRIVER g
g 10,000 rouleaux g
ô de papiers peints o
*t± qil seront cédés au prix de g*.

O 110,1.20,1.30, 1.40,1.50 ©
Q lo rouleau. f \
Q «9n n'expédie pas d'échantillons «Q
«f pour cetle occasion. 5cf

9 BOPP, Meubles &
Q 

8, rue du Tir, FRIBOURQ 'r
OOOOQQQQgQOQQQQOQ

SCIERIE
du Canton demande

chef de chantier
connais<ant le commerce drs bois , parlant les
diux langues et pouvant fairo petit travail de
bnif au. Entréo à convenir.

Adresser offres aveo références aous chiflres
P 2590 F 6 PublioitasS. A., Fribourg. 2717

OUTILS
de PRfNJERflPS

Piocbards - Cerclorets
Crocs - Pelles carrées, etc.

Les FILS dei CHIFFELLE
26, rae de Lausanne,

FRIBOURG. 

Fromage
Expédition par chemin de fer, colis postal,

n'importe quelle quantité.
G' uyère, gras, ptr fièses U 25 è 30 kg., Fr. 4.20 à 4.30
Emmenthaler » » 50 à 70 » » 4.20 à 4.30
Canada «Ira gras » » 15 à 30 » ••¦ 4.30

Colis postal par kg. 4 lr. 70, Gruyère, Eramen-
tbaler ou Canada. P 2344 F 2494

Maison d'expédition A. GALTIHKR
JtOMONT

A vendra EÂIJ-DE-VIE
pure pommes et poires

p» litre, \" quai. Fi. ».5« 50 %
. . t«« • » 8.30 45 X

B. Weil, splrilDem en gros, Lucerne

La graisse
COMESTIBLE
VÉGÉTALE

PROBOL
sert indlsilDciemett

pour en i re et rô lir
ET POOR -.A

fabrication
de la pâtisserie

Â vendre
9 i-i.c -o îc  do 10 semaines
•t 8 de 1 semaines .

S'adresser à M. Léon
l ' r ; ,-*, nia de .V.eîi v J.j,
_.0_..ll-. 2529

I LUI 111
vastes locaux

avec appartements au
1« êlage. Situation
unique au centre de la
ville.Conviendraient p"
magasin s ou entrep ôts.

S'adresser «ous chif.
P 2380 F à Publicilas
S. A.. FrOtourt.

A Will
7 beaux gorets
de 9 semaines.

S'adresser i r.f _;- . • t ,
. - •.; ! ! . - _ . fe i. - c - . - 'C i - C  r. .
Petit. Î73G

k VENDRE
une trais portante

de 8 semaines, 4Be nichée ,
chez Jéaa Jaqnat. ;• -.,.
¦teux- 2681

ON DEMANDE
ime boJïns

DOËESTIQUK
de a - . -. r . ipe-. -.: -. c .

S'adresser sous P 2627 F
a Publicitas S. A., f r i .
baa'g 2"35

Oa demande pour
avril , pour une dame
seule,

bonne à tout iaire
capable, bonne cuisinière
et ayant déjà fait plusieurs
annû- s de service ; sachant
bien le français.

Se présenter do 2 à 3 h.
chez n'" Ua_hi i r ;i. , *...

« .. u r i . r r . vue du Poist-
nilt r 7, AeurhlWei-

ns us:*  . .•¦ :¦: .»¦:
pour la fin du mois oa
1. nips à .convenir, ua bon

Domestique (tomaison
d'âge moyen ct de ioule
moralité connaissant le
servie" propre el soigné ;
beau gage «eelon les capa-
cités et références.

S'adresser sous chiilres
P 2612 F i i-ublleltas
*- A. '; • ¦; ; . « , i c i . - . Mli

On demande , pour forge
dc campagne, un

iiB-aiÉhl
sachant travailler seul.

S'adresser sons chillres
P 2626 F è Publicitas S. A.,
« • .¦.'.. ¦ • i c i  ¦_:. 2734

Employés
de banque

Une banque do la Suisse
romande dumande quel-
ques bons employés de
banque. Adr. ofires, réf.
et pholo, EOUS. K 22368 L
Publicitas S. A., Lan-
¦ «nne. 2SC9

A fendre ;
un choirai
à deux mains , âgé do
8 ans et de toule conliance.

A la radine adresse, i
vendre un char de paille
aie troment, pour fourra-
ger , ua char à pont &
2 chevaux, une meule
pour faucheuse, 1 moulin
à vanner , 2000 kg. d'a-
voine pour semence.

S'aârcs3cr à Ini4or«
JOYE , k .'TBB 'TMB.
.imv .'r; 2718

¦¦¦¦WM——-M
|P<wr f in

de saison s
S nn stock ds couver* g
S tare de laine, avec y
y grand rabais, chez j

S F. BOPP g1 amduMsmsnîs |
H B. da Tir, 8, Friboni». i
a r.u-iauu» 7.63 a

Mercredi 24 mars

fie©»»,

des $onmux Maqmss âe
VÊTEMENTS ÊLE&Â1TS

pour Messieurs

Eau-de-vie
de fruits

prcmiè. o qualité. 20° c
l'r, a 80 le litre. Envo
depuii 5 I. conlre remb.

VT. !-iic-e;s-c'-- . dlatll
lerie , Ueralu wil, Sldw

Pour la confection de
Pantalons

militaires
Chiffres SOO, Poate

Testante, Fribourg.

A VENDRE
Plusieurs lits complets ,

bon crin , bois dur , 1 et
2 places, 1 table salon et
plusieurs beaux tableaux.

S'adresser : 200, r«e
des 'ci :- ço.--.-... 2643

A TENDRE
une maison

ouvrière
située ,'i la l ' h i i i f i i r  Sri'
¦>érl tnr<-. 2530

55, rue de Lausanne FRIBOURG

CE SERA UN MAGASIN MODERNE

55, rue de Lausanne - FRIBOURG

"Confection Sccelfion

¦, - ' :¦ ¦" IHB^HBS

"k j OUS y vendrons des vêtements modernes.
_L\ Suivant des principes commerciaux modernos.

Vous qui désirez des vêtements ave_ cette chose
indéfinissable qui s'appelle Io chio, voilà votre aflaire.

Nous ne mettrons en vento que des vêtements de
qualité, d'une élégance sobre et parfaito et il. ne
coûteront pas un centime de plus qu'une confection
ordinaire. Il y en aura pour toutes les bourses puisque

nous offrons des vêtements épatants
pouf Fr. 98.— déjà.

Tâchez de venir mercredi <_ê ;«_, j our dc l'ourerture
vous serez lo bienvenu. 2756

mêmes maisons à

GENÈVE, LAUSANNE & BERNE

n „ L Bicyclette
Semelles caoutchouc <roccasion

pour hommes f r . 4 —  .pour dames fr. 3.20—, en bon état, h vendre,
L. ZEI8LER , rue de Lausanne, «. p gj~ ™$jg *

». A. Friboarg.

i Chauffages centraux | JttlM^
j Installations sanitaires | j ^rcurU,lecull*
C _3i. _U _ti.ssi (ou «alm. Ui F-unU.-ti pu Usiii 4 T M gralttant ru:.}..

I Téltphonal.44 24 a Grand'Fontaine «&<S *«t. ¦*<••£-_-=" S
ntnMt-^tt'<rfr'i&i'in*'s*>, '**-'ahtr, i,tirt<)ÊktlMllill' DSpOt i K, Flaeber A
. T_el«Bn«, OeaèVaV.

La Société pr l'otilisalios des fruits
h GUIN (Fribourg)

vons recommande ses produits, t«U qu»

CIDRE de l" qualité JiKÊfe
fcm-de-vic de lrails Bu^umai,

—---*---- DEMANDEZ NOS PRIX FORT RÉDUITS =**¦=

Â vendre
aux abords immédiats de
la villo , maison de-trois
logements et grand jardin,
«Facilité île paiement .

S'adresser sons chiffres
VV.UVti Publicitas.S . A.,
Fril/oure. 25-19

FERS
de bœufs

haches garanties
chez R. nehlen. Tail-
landerie du Val-do-Ruz,
llnnits-Oeneveya. 2751

Fr. 73.— payable 5 tt.
par mois, montre argent ,
cuvette, anneau argent,
mouvement soicnS, ancre ,
15 rnbis, spiral Breguet ,
balancier coupé , boite soi-
gneusement décorée. —
Fr. 00.— montre argent ,
ancre 15 rubis, spiral Bre-
guet, Èataiicicr compensé
et coupé. — Fr. «OB.—
boîte argent , mouvement
cvlindre. — tr. 90 —
cnroaomètre Mitzpa , très
forte boite argent , 10 ans
de garantie. Chaque mon-
troestgaranliesur facture .
D. IkUZ, .'. .•-."•;-. -. -. ir , ceci

Nennhfticl Régulateurs
aux mêmes conditions.

A VENDRE
tout àe suite

rue de Romont , 22
t C i Y.;;-i*« t mobilier

commercial : rayonna-
ges vitrés pouvant ser-
vir d.) bibliothèque ;
comptoir ; glacière ; ba-
lance ;cliaisis, caisses,
caissettes, boites fer ;
«rases., coupes , pla-
teaux, etc.

Choix de (Ué* ca-
caos, jus et essence;
citron , cafô, amandes ,
etc. ; épices, truffes
moutardes , œ u f s  sè-
ches, levain , an'i-fer-
inent. viandes, fruits ,
légumes, c o n l i t u r e s ,
pâtes de fruits, etc.

Chambre
non meublée, au soleil, esl
demandée par demoiselle,

Adresser les offres soui
chiffres P 2G59 P à Pu-
blicitas S. A., Fribourg.

mm Gilr
de _5 ii lî ans, pourrait
entrer comme volontaire
dans une famillo alle-
mande.

S'adresser à SVe doc-
tenr fr-KLoBB, u i c .' ,-
HdNEN (caul-n de
I_ncrra «>)¦ 276G

Pour cause dc décès.

k WM
deux machines à coudre
Dour cordonnier et un
potager . 2531

S'adresser à Hnrir
Boenlet Keyrox.

Commis, suisse allemand ,
demande ù Fribourg, pour
lo 1" avril,

Julie ebambre
avec pension

dans bonno famille ro-
mande où il serait seul
pensionnaire. Vie do fa-
mille désirée. 2761

Adresser o f f r e s  sous
P 2650 F à Tublicitas
8. A., Frlt-ourc.

Fusil
à 3 coups

Cal. 12 et balle
pour chasse aux cha-
mois est demandé
d'occasion.

Adresser offres à

Pictet , Etraz.
B LiiïïÀiiî.E. |

Sfteffcr (Km
Yarti, 29, Fribonrg. TéL 6.55

Chauffage central
Mafa vssMm
CABILL&DDS

à 1 fr. ao lo </t kilo ;
morues salées, harengs sa-
lés el fumés , truites, fer-
ras , bondelles soles, bro-
chets, perches, lottes, tan-
ches, ombres, etc. Arriva-
ges lous les jours.
Comestibles F. PAVID

YVERDON
Télép. 2'.49

Li S0DS «DIRECTION DE MUSANKE
de la Société suisse d'ossuranc^ contre les «cc_*
dents , à Winterthour, offre à tous, aiir condition^
les plus avants-fteuses, tous les RCIU- OS
de contrat! accidenta rt de Responsa-
bilité civile vi*-à-vii dea tlora et de.
wando

personnes qualifiées
pour (B représenter comme agent! dan) le]
coatoos de Vaiïd, Fribourc, Valais.

S'adresser il À. Thélin,, directeur. Plaça
Saint-François , lfi , Lausanno. — Téléphone
730. 1524

Agence
§ Immobilière & Commerciale

Ventes , Achats , Partages, Successions
Locations - Baux- Contrats - Gérances

etc., etc.

H. Eey, Estavayer-le-Lac

18 is fit olnaiï.s
Latour & Cie, Motiers (Neuchâtel)

Bouge Espagne Montagne 10 i 11°
.» Alicante Monovar 14 à IS0

* Privrato U à 15»
? Itioya très fin 11 il 12°
» Rioya supérieur 14°

Blanc Panade» 10 & 11°
x San Cuyat supérieur 11 à 12°

Vins français
Rouge Montagn: Hérault Î0°
. Saint-Georges 10 à 11"
y Mâcon, Beaujolais , Bourgogne.
> Cdles du Rhône, llernùtage.
x Bordeaux, Médor , Saint-Emilion,

Vins de Neuchâtel
blanc 1010 en filts ct en bouteilles, V quallU

Cortaillod Rouge 1010 eitra.
Malaga 5 ans, 3 ans ct 2 ans.

On demande des représentants avec ûe bon
nés ràt_____M_B_. 2276

t KTTClITinil 1 ïf AI I tN i IUN ! s
AS. Four cause ao la remise prochaine de A

g£ U10n commi-rce de détail , je ferai un

| IMPORTANT RABAIS |
g^ sur tous les articles cu stock A

<Jî "" cgg
© Agence de machines ù écrire ®
§ Louis BORLOZ, Friboarg |
© 2t, rne de ril«>pital - Tél. 175 g

m: k LOUER TW
Pour cessation d'exploitation , h

bâtiment do fa scierie de PéroUes
ft FRIBOURG

disposant dc force motrico installée ot desservie
par voie ferrée.

Conviendrait pour industrie, entrep ôt, etc.
Pour toua renseignements, s'adresser à la

Direction des Entreprises élictriquos
fribourgeoises , à Fribourg

Articles de ménage
Porcelaines, Faïences, Poterie

Verrerie, Coutellerie

G A R N I T U R E S  DE CUISINE
Services à thé et ù café

PRIX RéDUITS

o«o 

„AU DOCK"
Bôhme & Cto,

FRIBOURG
S561 Bue «de Bomont, 30

H i r m i l l l l  II ¦!!¦ I IIII I1WI IIM»

Enchères iibres
Pour, cause do changement de traction,- Ses

soussignés vendront aux ench«àres libres, sa-
medi 27 mars, dès 12 heures, devant l'im-
meuble N" 43, Granrj'ru'e :

1 jument de Irait , noire d; 11 ans, ï camion
essieux à patente 55 imm., force 75-80 quintaux,
1 camion à patente 45 mm., force 35-40 tjuin-
taux, 2 liarnais complets presque «neufs, 2 har-
nais complets usagés, 1 poitrail , des faux col-
liers , plusieurs grandes Jificlies, bâches à che-
vaux , S ipaircs de patins , couvertures de laine
et divers autre- articles trop longs ù émiuiêrer,
Lc tout cn parfait état.

w ï-ijjonmaan , Chatton & C'% 3fci _ji_____ i.___ _¦.¦¦¦ m . Fribourc, .__*___u__j_«tfil


